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AVANT-PROPOS. 


Deux motifs d’une égale uülité nous ont en- 
gagé à publier cette histoire des Mollusques de 
nos environs. 

Faire connaître les richesses du département 
de la Sarthe, dans cette branche de l’histoire 
raturelle ; 

Mettre entre les mains de ceux de ses habitans , 
qui font les premiers pas dans cette science, un 
petit manuel propre à leur faire reconnaître Îes 
espèces qu'ils pourront rencentrer. 

Le premier de ces motifs se rattache à l’étude 
générale de l’histoire naturelle. El est évident que 
si, dans chaque département, pareille publication 
avait licu, tous les mollusques de la France 
seraient bientôt connus; si la connaissance de 
ceux que possède chaque pays était parcillement 
acquise, un homme supérieur ne tarderait pas 
à s'emparer de ces matériaux, et nous aurions 
enfin une histoire générale des mollusques aussi 
exacie que possible. | 

Ceci s'applique à toutes les branches de l He 


CRI 


i AVANT-PROPOS. 
toire naturelle. C’est par des cfforfs communs, 
tendant à un même but, celui de l’agrandis- 
sement de la science, que ce résullat peut êlre 
atteint; c'est un édifice à la consiraction duquel 
chacun de ses amis zélés doit apporter sa pierre. 
Gelte dette pourrait à peu près également être 
payée par un simple catalogue accompagné d’une 
synonimie exacte. Nous avons dit à peu près, 
parce que , dans un catalogue, de quelque bon 
jugement qu’on soit doué, il peut arriver néan- 
moins qu’on applique à une espèce un nom qui ne 
lui appartient pas, sans donner le moyen de 
relever l'erreur. Au contraire , en ajoutant ainsi 
ii nous l’avons fait, une phrase descriptive 
rédigée sur lindividu vivant, c’est fournir au 
uaturalisie un moyen de contrôle, qui sera 
d’autant plus certain que les descriptions seront 
faites avec soin et non copiées. Cela exige , à la 
vérilé, une appréciation rigoureuse de la glosso- 
logic. Toutefois, 1l nous paraïi mn qu'en 
exprimant ce qu’on a observé, on ne Îe fasse pas 
en des termes qui permeltront presque toujours 
de reconnaître dans l'objet décrit, celui qui aura 
reçu le nom de tel auteur, appliqué bien ou 
mal. 


Les phrases descriptives, qui accomipagnent 


-AVANT-PROPOS. li} 
un ouvrage de la nature de celui-ci, ne peuvent 
encore manquer d’ajouter à son intérût de localité, 
Ëlies donnent à l'étudiant les moyens de recon- 
naîlre les espèces qui s'offrent à ses yeux. Pour 


atteindre ce but, nous nous sommes cefforcé de 


ne noter que les caractères saillans, en néglipeant 
cette concision Linnéenne qui ne convicnt qu ’aux 
homimes versés dans la science, à qui un seul 
trait diognostique suffit. D'un autre côté, nous 
avons dû éviter de détourner l’atteution par des 
descriptions trop longues et par des phrases ar- 
rondies avec prétention. Nous avons voulu q ue 
celte uen fût rapide; que les traits dis- 
icüfs « qu'elle renïermait, frappassent lesprit. 
À nos veux, c'était là le point important ; aussi 
n'avôns nous pas hésité, pour y arriver, à nous 
exposer aux reproches qui pourraient nous êire 
faits sur ce genre de rédaction. 

En nous conformant à la règle généralement 
adoptée par les naturalistes, nous avons dû rétablir 
les noms assignés aux Tr par les cuteurs 
qui, les premiers , les ont décrites, lorsqu'ils ont 
été changés par erreur où sans motif suffisant. Ce 
reproche peut quelquefois s'adresser à pécss 
naud par rapport à Muiler. Cette introduction 
de noms nouveaux tend à compliquer la syno- 


jY AVANT-PROPOS. 

nimie., Celle que nous donnons n’est pas com- 
plette, mais elle est suffisante pour fournir les 
moyens de continuer l’étude de chaque espèce 
dans les ouvrages les plus importans. Plusieurs, 
parmi-ceux-Cc1, sont accompagnés de figures qui 
feront mieux reconnaître Les espèces que la des- 
cription la plus exacte. On les consultera donc 
les premiers. Quelques-uns sont dans la biblio- 
thèque départementale ; d’autres, entre les mains 
de plusieurs habitans du Mans , amis des sciences 
naturelles, où 1l sera sans doute facile de les 
consulter. L’étude de ces sciences établit toujours, 
entre ceux qui les cultivent, des relations qui 
tournent à l'avantage de la société : sous ce 
rapport seul, ce serait déjà un bienfait. 

Les lieux où vivent ordinairement les mol- 
lusques, ont été indiqués avec soin, afin qu’en 
puisse les y retrouver, ou dans d’autres analogues, 
à leur défaut. Ce n’est donc que pour les espèces 
rares que des localités particulières ont été plus 
minutieusement désignées. 

Nous devons à ceite occasion un témoignage 
public de notre reconnaissance à M. Anjubault, 
amateur zélé de notre ville, que nous avons 
souvent cilé pour nous avoir indiqué quelques 
localités intéressantes, et communiqué plusieurs 
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espèces qui sont dues à ses actives investigations, 

Les cspèces de mollusques, décrites dans notre 
epuscule, sont au nombre de 92. Nous nous 
flattons que sa publication facilitera et encou- 
ragera des recherches qui en augmenteront 
bientôt le nombre. 

C'est ainsi que certaines espèces, estimées 
rares ou particulières à quelques lieux , finissent 
par se irouver plus communément. 

Destiné à faciliter l’étude des mollusques ter- 
restres cet fluviatiles, nous avons cru devoir 
placer , au commencement de ce petit livre, une 
explication succincte des termes de conchyliologie 
qui y sont employés, ainsi que quelques mots. 
touchant la recherche des moiïlusques , leur pré- 
paration et leur conservalion. 

Conduire pour ainsi dire l'étudiant par la main 
jusqu’à la connaissance de l'espèce, voilà ce que 
nous nous sommes proposé. Pour l’y amener, 
nous avons donc dressé un tableau analytique 
des genres , dans lequel ayant à choisir entre deux 
caractères opposés, en suivant les renvois, il 
doit nécessairement arriver au genre qui ren- 
ferme l'espèce dont il recherche le nom, si 
son jugement est bon et nos phrases diagnos- 


tiques exactes. Il ne lui reste ensuite qu'à trouver 
Éd 
1- 


vi AVANT-PRCEOS, 
la descripuon qui s'adapte le mieux à l'espèce 
qu'il tient, pour en avoir le nom. 

Après avoir exposé les vues qui nous ont dé- 
terminé à la publication de ce petit ouvrage, nous 
n'avons plus qu’à souhaiter de n'être pas resté 
trop loin de notre but. Heureux, si Paccueil 
qu'il recevra, nous encourage à continuer sem- 
blable travail entrepris sur la Flore du dépar- 
tement de la Sarthe, dont nos occupations pu- 
bliques suspendent l’achèvement pour quelques 
années encore. 
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EXPLICATION SUC CINCTE 


DES TERMES Dee T ÈS. 


Acérmazés.. . . . Classe de mollusques dont latête, non 
apparente, est dépourvue de tout 
appareil de sensations spéciales. 

AuricuLAcés. . . . + Famille à laquelle le genre Auricula, 
a donné son nom. 

AXE... .  …, . . :. C'est ce qu'on appelle plus ordinai- 
rement Columelle. 

Benns.. . . . . . Pourtour de l’ouverture de la coquille 
dans les univalves. 

Le bord intérieur ou columellaire est 
le plus voisin ou la continuation de 
Vaxe de la coquille ; le bord latéral 
ou externe est à l'opposé. 

Borcus. . . . , . Ouverture de la coquille. 

Bovens. . . . . . Dans les mollusques céphalés elle a, 
ensemble ou séparément, des lèvres 
munies de petites dents, un ren- 
flement lingual hérissé de petits 
crochets bi ou tricuspides. Ces or- 
ganes manquent à la bouche des 
acéphalés , qui n’a que quelques pe- 
tites lames destinées à faciliter l’en- 
trée des liquides. 

Brancgies ou Poumoxs.. Organe destiné à la respiration, dont 

: la forme variable sert à établir les 

, ordres dans la classification. 

CÉPHALES. 0... 4) Classe de mollusques dont la tête 

est plus ou moins distincte du corps 
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el toujours pourvue de quelques 
organes des sens. 


CHARNIÈRE, Mode d’articulation des deux valves 


e 
% 
e 
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des coquilles des acéphalés. 

CoLumELLE, . . . , Ou axe de la coquille autour duquel 
se développe les tours de la spire. 

Courirr. , . . . Pli formé sur le cou des hélicinés par 
l’épaississement des bords du man- 
teau. 

Corcecer. . , . . (svulva, ziN.) portion des coquilles 
bivalves, comprise entre les som- 
mets et le bord postérieur : c’est là 
qu'est placé leligament. 

Conxé. . ,. , . . Qui a la couleur de la corne plus ou 
moins foncée. 

Corps. . , . . . Partie de l'animal enveloppée du man- 
teau qui contient les viscères. Il est 
plus ou moins spiral dans les pecti- 
nibranches et les pulmobranches, 
à l'exception des limacinés chez les- 
quels il est cylindracé. Sa forme est 
ovalaire et conique dans les otidés; 
dans l’ordre des lamellibranches, il 
est ovale et comprimé. 

Coquice. , . . . Enveloppe calcaire dans laquelle est 

contenu le corps des mollusques, à 

l'exception des limacinés et incom- 

plètement dans les genres Fitrina et 

Succinea. Dans les univalves, sa hau- 

teur est prise du premier au dernier 

tour de spire ; son diamètre, d’un 
côté externe de la coquille à l'autre. 

Cricostoués. . . . Famille qui prend son nom de l’ou- 
veriure ronde comme un anneau de 


CeIRASSE. | | 


CxcLADÉs. . 


DENTS. 5". 


AN 


Discoïne. .… 


Ecrssox. . 
ÉPIPARAUME. 


GASTÉROPOLES. 


HéLicixés, , 
IuPERFORÉE.. 
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la coquille des espèces qui en font 
partie. 

. Portion plus. épaisse du manteau, si- 
tuée sur le dos de plusieurs mol- 
lusques céphalés. 


. + Famille à laquelle le genre Cyclas a 


donné son nom. 

. Petites éminences situées sur le 
bord des valves des coquilles des 
lamellibranches dont elles fortifient 
l'articulation ; les dents cardinales 
sont celles qui correspondent à la 
lunule ; les latérales, au corcelet ; 
les apiciales, aux sommets. 

Plusieurs coquilles univalves ont aussi 
des dents à l'intérieur de leur. 
ouverture. 

.. Nom donné aux coquilles dont les tours 
de spire tournent sur le même plan, 
et que cette disposition rend plus 
plus ou moins plates. 

+ La même chose que la cuirasse, 

+ Membrane blanchatre et crétacée, au 
moyen de laquelle, à défaut d’opere 
cule, quelques hélicinés ferment 
leur coquille. 

. Mollusques dont le pied est situé sous 
le ventre. 

. Famille dont le genre Æelix est le type. 

Coquille dont le trou ombilical est 


recouvert ou n'existe pas. 


Tupression MuscuLaire. (C’est le point d’intersection des mus- 


cles qui font mouvoir les deux 
pièces des coquilles bivalves. 


x + EXPLICATION 

LAMELLIDRANCUES.. . Orüre demollusques, dontles branchies 
consistent en plusieurs lames ou 

| feuillets senri-circulaires , disposés 
autour du corps. 

LIGAMENT. . . . + Substance fihreuse qui sert de mcyen 
d'union entre les deux pièces des 
coquilles bivalves. Îl est situé sur 
le corcelet. | 

Liuacinés. . . . . Famille de mollusques à corps nu 

comme les limaces. 

Écnugg. «. 0. © 4 (anus, ziN.) partie des coquilles bi- 
valves, comprise entre les sommets 
et Le bord antérieur. 

Lyunacés. . , . . Famille dont le genre Zymnæa est 

Jeu le type. 

ManTEAU. . . . . Peau épaisse et musculaire qui enve- 
ioppe le corps des moilusques cépha- 
lés, Il est à deux lobes et tapisse inté- 
rieurement les valves de la coquille 
dans les acéphalés lamellibranches. 

Cest l'organe générateur de la coquille. 

More. ! .  . . Partie antérieure de la tête, où se 

Ut trouve la bouche, dans les mol- 

lusques à tête proboscidiforme. 

Oupinice . , . . . Trou que l’évasement de la columelle 
forme au centre de la coquille et qui 
laisse apercevoir un plus grand 
nombre de tours de spire, selon 

qu’il est plus ouvert. 4 

OrErcurg, . . . . Pièce calcaire ou cornée, fixée à la 

partie postérieure du pied et destinée 

à fermer la coquille des pulmobran- 

ches operculés ct de nos pectini- 

branches. 
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OR1FICE PULMONAIRE OU RESPIRATOIRE. Ouverture ovale-arrondie 
de la cavité pulmonaire dans les 
pulmobranches. 

OMDES 0 Famille qui prend son nom d'une 

ressemblance imparfaite de la co- 
quille de la plupart de ses espèces 
avec une oreille. 

Ovventere.. . . . Entrée de la coquille dans les uni- 
valves, dont le pourtour intérieur 
prend le nom de péristome. 

Pecrinipraxcers. . . Ordre de mollusques dont les branchies 

sont finement denticulées comme 
un peigne. . 

PERROREEL LS Coquiile dont le trou ombilical est 
très pelit. 

PénRisTouE. . . . , Pourtour intérieur de l’ouverture, 

| Il est simple, quand il est droit sans 
être épaissi ni bordé. 

Il est bordé, quand il est doublé d’un 
bourrelet intérieur. 

On le dit évasé, quand ses hords s’écar- 
tent en dehors ; et réfléchi, lorsque 
ces mêmes bords se recourbent. 

Le péristome continu est celui dont les 
bords se réunissent sur l'avant der 
nier tour ; dans la disposition con- 
traire, il est non continu oudisjoint. 
Enfin, on le dit sub-continu, 
lorsque ses bords sont si rapprochés 
qu’ils sont presque réunis. 

Pur. . . . . , . Petite éminence comprimée qui existe 

à l’intérieur de la bouche de quel- 

ques coquilles univalves. 

Pigv. . . . . , . Disque charnu situé sous le ventre ou 


FROBOSCIDIFORME. 


PULNODPANCHES. 


SOMMET. . 


SPire.. 


EXPLICATION: 


le cou des mollusques céphalés, et 
qui, par un mouvement de contrac- 
tion ondulatoire, sert à leur pro- 
gression. Souvent il n’est pas dis- 
tinct du corps, d’autres fois il en 
est séparé par un sillon plus ou 
moins profond. 


Dans les acéphalés lamellibranches , le 


pied consiste en un appendice mus- 
culeux, comprimé, situé au dessous 
du corps, entre les branchies ; il 
aide l’animal à ramper ou à s’en- 
foncer dans la vase. 


En forme de trompe. Epithète appli- 


quée à la tête alongée des tur- 
binés et des crisostomés. 


. Mollusques respirant au moyen d’un 


poumon qui consiste en un réseau 
vasculaire, tapissant une petite ca- 
vité située au côté droit de la cui- 
rasse. Ils se divisent en deux ordres 
différens , selon que la coquille est 
munie ou dépourvue d’un opercule. 


Premier tour, ou tour supérieur de 


la spire dans les coquilles univalves. 


Eminence mamelonnée de chaque piè- 


ce des coquilles bivalves. (7ates, 
LIN. ) 


Tours dont sont composées les co- 


quilles volutées, spirales ou dis- 
coïdes. 


Le premier tour ou supérieur est celui 


qui en forme le sommet, le dernier 
tour ou l’inféricur , celui qui en fait 
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la base , et où se trouve l’ouverture, 

STRIES. + + + . + Lignes.élevées ou creuses à la surface 
de la coquitle. 

SuruyTiLAGÉS. . « « Ordre composé de mollusques qui ont 
quelques rapports avec la moul 
(Aytilus. ) 

Texraeuzes, . . . Espèce de cornes mobiles au nombre 
de quatre ou de deux, dans les 
mollusques céphalés, qui sont le 
siége du toucher le plus exquis, et 
qui portent les yeux à l’extrémité. 
des plus grands, d’autres fois, vers 
leur base, 

Ils sont rétractiles, quand l’animal peut 
les replier complétement ; contrac- 
tiles, quand il peut seulement les 
raccourcir en les contractant. 

Tracuézirones., . . Mollusques dont le pied est situé sous 
le cou, 

TRANSYERSE. . . . « On appelle improprement ainsi les 
coquilles bivalves, plus longues 
que hautes. 

Trocnoïne. , ,. , . Nom donné à-une forme de coquille 
analogue à celle du genre toupie 
( Trochus. ) 

Trocnomés., . . « Nom de famille d’une origine sem- 
blab'e à celle ci-dessus. 

Trou LatérAz. . , , Nom donné par prAParNAUD à l’orifice 

. pulmonaire 

Tunminés. , , , . Famille qui tire son nom du genre 
sabot ( Turbo. ) 


Terricuzée.. . . . Coquille alongée, dont les tours de: 


spire sont peu convyexes et la suture 
peu profonde. 


XIV 


VALVES, . 


Yeux. : 


EXPLICATION DES TERMES USITÉS. 


Les deux pièces qui forment la co- 


quille des acéphalés lamellibranches. 


La valve droite ou gauche est celle qui 


correspond à la’ droite ou à Fa gau- 
che de l’observateur, en tournant 
le bord tranchant en bas, les som- 
mets en haut et en aveat. Cest la 
position Ge l’animal quand il mar- 
che. La Iongueur des valves se prend 
de l’extrémité antérieure à l’extré- 
mité postérieure ; leur hauteur, du 
bord inférieur ou tranchant aux 
sommets; l’épaisseur de la coquille 
se mesure, les valves étant réunies, 
d'un côté extérieur à l’autre. 


Organes de la vision chez les céphalés, 


ordinairement sessiles et au sommet 
des tentacules, ou ‘à leur base et 
quelquefois pédonculés. 
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sur la recherche des Mollusques fluviatiles et terrestres , 


sur leur préparation el leur conservation. A 8 


A 


Si, pour la détermination des espèces, les des- 
criptions les mieux faites ne valent pas de bonnes 
fisures , celles-ci, à ieur tour , sont avantageusement 
rempiacées par l'individu même. De là, Putilité des 
coilections , où l’on trouve toujours à sa disposition 
un objet de comparaison. Ce moyen d'étude est celui 
qui fixe le mieux les caractères dans la mémoire, 
Nous ne saurions trop recommander à ecux qui 
étudieront les mollusques de s’en faire une. 

Rien de plus facile que la conservation des co- 
quiiles. L'un des meilleurs moyens et le plus simple 
est de les déposer dans des petites caisses de carton 
ou de cartes à jouer, selon leur volume , et de les 
placer dans des tiroirs disposés au dessus les uns des 
autres, dans un meuble fait pour celle destination ; 
on peut encore les fixer sur de petits socles de bois 
peint, auxquels on collera aussi une étiquette destinée 
à recevoir ke nom de chaque espèce. 

Pour débarrasser les coquilles de l’animal qu’elles 
contiennent , 1} suffit de les faire bouïilir un instant ; 


oo + mn, 
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on l’exirait facilement ensuite avec de petites pinces 
appelées bruxelles, ou tout simplement avec une 


épingle. | 
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Il suffit d'abandonner les très petites espèces après 
les avoir fait bouillir, l'animal se dessèche ou il est 
dévoré par les insectes. 

On ne peut guëre conserver les mollusques nus 
que dans l'esprit de vin, mais il a le grave incon- 
vénient d'en altérer fes couleurs. Nous engagcons 
donc les observateurs à noter leurs remarques sur 
l'animal vivant ; plus tard ils les relirom avec plaisir ; 
et Loujours avec avantage. 

Pour faciliter les nbservalions, on conservera: 
quelques jours dans l’eau , les hygrophiles, les pec- 
tinibranches , les sculibranches et les acéphalés ; les 
géophiles et les géhydrophiles , sur un lit de mousse 
fraîche recouvert d’un recipient de verre. 

La recherche des mollusques est d'autant plus 
fructueuse , qu’elle est dirigée avec discernement. 

L'époque la plus favorable pour s’y livrer est le 
printems, puis la fin de l'été, ou le commencement 
de l’automne. 

L'heure la plus propice est le malin ou le soir, 
par un lemps doux et humide, comme on en voit 
succéder aux pluies accompagnées d’une tempéralure 
nicyenne. 

Les limacinés et les hélicinés vivent dans les lieux: 
frais et ombragés. C'est avec ces condiions qu'il 
faudra les chercher dans les bois, les haies ; dans les 
fentes des rochers, au pied des vieux murs et des 


Wicux arbres, sous les pierres et parmi la mousse. 
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Plusieurs espèces de ces familles vivent sous les 
pierres, au bord des eaux de source, des rivières 
ou ruisseaux. Les lymnacés, les turbinés , les tro- 
choïdés , les otidés et tous les acéphalés , vivent dans 
les eaux des rivières, des ruisseaux et de source , ou 
dans Îles eaux dormantes, comme élangs, mares, 
fossés sur les plantes aquatiques ; attachées aux 
pierres ou autres corps plongés dans Peau; sur le 
sable et dans la vase. 

Pour leur faire la chasse, nous conseillons de 
monter ün morceau de canevas à tapisserie, sur un 
bois courbé en quart de cercle, dont une extrémité 
prolongée servira de manche. Une corde, comme 
celle d’un arc, servira à fixer le bord libre de la toile, 
dont les mailles seront assez écartées pour laisser 
passer l’eau , maïs non les plus petites espèces de 
coquilles. Cet instrument doit légèrement faire la 
poche. En le promenant au fond des eaux ou parmi 
les plantes aquatiques , on ramenera un très grand 
nombre de mollusques. Il faut alors placer les plus 
pelites espèces dans des étuis ; les grosses , dans des 
boîles, et les aquatiques , dans une petite bouteille, 
avec un peu d’eau, quand on veut les conserver 
quelques jours vivantes. 

On ne doit ramasser les coquilles des individus 
morts qu'à défaut des autres. Elles ont subi trop 
d’altération pour pouvoir conserver convenablement 
leurs caractères. 
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HISTOIRE 


DES MOLLUSQUES 


DU 


Département de la Sarthe. 


MOLLUSQUES. 


Les Mollusques ( Mollusca ) forment une division 
assez nombreuse du règne animal. 

Ce sont des animaux à corps mollasse , non ar- 
üculé, enveloppé d’un derme musculaire de forme 
variable , nommé manteau , sur lequel se développe 
le plus souvent une substance calcaire , la coquille , 
d’une ou plusieurs pièces, et alors ce sont des mol- 
lusques testacés. D’autres fois , ces parties calcaires se 
développent dans une portion plus épaisse du derme 
qui est située sur le dos et qu’on appelle ccusson ou 
cuirasse : dans ce dernier cas ce sont des mol/usques 
nus, | 

Les mollusques ont une circulation complette à 
sang blanc, qui s'exécute au moyen d'un cœur 
aorlique supérieur au canal intestinal. 

Leur respiration est aérienne ou aquatique. Dans 
le premier cas , elle se fait dans une cavité pulmo- 
naire , tapissée d’un réseau vasculaire; dans le 
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second, par des branchies extéricures ou cachées, 
syméiriques ou non symétriques, 

Le système nerveux des mollusques se compose 
d'un ganglion cérébriforme, situé au-dessus de 
Pœsophage, communiquant avec les ganglions des 
différentes fonctions, 

La nutrition s’effectue au moyen d’une bouche 
munie de dents labiales ou d’un renflement lingual 
hérissé de pelits crochets bi ou tricuspides dirigés en 
arrière ; ces organes manquent dans les acéphalés, 

Les mollusques sont ovipares, dioïques, mo- 
noïques ou hermaphrodites. Toutefois l'œuf ne sort 
de la coquille mère, dans les acéphalés, qu'après y 
avoir éclos. Cela a lieu aussi dans quelques céphalés, 
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MOLLUSQUES CÉPHALÉS. 


Tête plus ou moins distincte du corps, toujours 
pourvue de quelques organes des sens. Corps nu 
ou protégé par une coquille univalve, inoperculée 
ou operculée. Organes de la respiration différens de 
forme et de position. 

Bouche armée de dents labiales ou linguales. 


ORDRE 1. 
PULMOBRANCHES INOPERCULÉS. 


Fespiration aérienne , s’exécutant dans une cavité 
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tapissée d’un réseau vasculaire, dont l’orifice ar- 
rondi est silué au côlé droit de la cuirasse. 
Coquille dépourvue d’opercule. 


Tariu 1. 
ÉOPHILES. 


Une cuirasse ou un collier, tentacules supérieurs 
oculés à leur sommet, 
Vivant sur la terre ou au bord des eaux, mais 


ne s'enfonçant jamais dans la vase. 
4.7 Famille, 
LIMACINÉS. 
Corps nu ou presque nu. 
1 ARION. ARION. 


Corps ovale-allongé, convexe en dessus, plat 
en dessous ; peau ridée, cuirasse contenant des 


particules calcaires cristalliformes; orifice pulmo- 
naire , sitxé au bord droit antérieur de la cuirasse ; 
pied étroit, à bords larges séparés du corps par un 
sillon; quatre tentacules conico - cylindriques ter- 
minées en bouton, les deux inférieurs plus courts, 
yeux au sommet des grands. 

_ Les arions ne se nourrissent pas seulement de 
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substances végélales, nous les avons vu dans les 
jardins altachés aux cadavres écrasés de plusieurs 
espèces d’hélices. 


Arion roux, Arion rufus. 


Arion rufus ; Micu. Compl. pag. 3; Arion empiricorum, Féruss. 
Moll. pag. 17 et 6o. tab. 1. fig. 1,2, 5. tab. 3. fig. 2; 
Limax rufus, Lin; List. tab. 101. À. fig. 103; — Desx. 
Encycl. méth. 5; — Drap. pag. 123. tab. 0. fig. 6; — De 
Roissy, Buff. Sonn. tom. 5. pag. 181 ; — Brarp, p. 123. 
pl. 4. fig. 19. 20; — Lam. Anim. sans vert. 1om. 6. 2.° part. 

_ pag. 49; Limax succineus , Mull. Verm. hist, 203. 


VanRiéTÉ B. Aier. Limazx ater, Drar. pag. 122, tab. 9, 8, 
4, 5. Arion empiricorum. variét. FÉ- 
russ. Moll. 


Animal épais, d’un roux plus ou moins fauve, 
noir ou brun dans la variété B; derme marqué 
de rides très prononcées sur le dos, cuirasse d’une 
couleur moins foncée que le corps, quelquefois 
marquée de pelites taches noires ; orifice pulmonaire 
situé au bord droït vers la partie antérieure de la 
cuirasse ; tentacules noirâtres. 

Longueur, huit à dix centimètres. 

Habite les prés, les vergers, les jardins. 


Arion des jardins. Arion hortensis. 


Arion hortensis, Féruss. Moll. pag. 65. tab. 2. fig. 4-6 ; 
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Limax hortensis de Brarxv. Dict. des scien. nat. tom. 26. 
pag. 429; — Micu. Compl. pag. 6. tab. 14. fig. 1; Limacella 
concava , Brarn, Moll. Paris. p. 122. tab. 4. fig. 7. 8. 16. 
17. 19. 


Animal cylindriforme, très noir, rayé de gris 
longiludinalement, à bords orangés ; orifice pul- 
monaire silué un peu en avant du milieu de la cui- 
rasse ; tentacules blanchâtres. 

Longueur , trois à quatre centimètres. 

Habite les jardins et vergers ; Avessé, à Marugné. 

Observation : cette espèce est très vorace. 


2 LIMACE. LIN AX. 


Corps allongé , cylindriforme , aminci à sa partie 
postérieure qui est plus ou moins carènée. Cuirasse 
à stries fines, concentriques, et contenant vers 
sa parlie postérieure un rudiment teslacé, ovale, 
muni d’apophyses; peau ridée , pied étroit sans saillie, 
à bords peu distincts du corps ; orifice pulmonaire 
situé au bord droit postérieur de la cuirasse ; quatre 
tentacules conico-cylindriques, les supérieurs plus 
grands oculés à leur sommet. 

Les limaces sont terrestres , plus agiles que les 
arions ; elles habitent les lieux frais, sous les pierres 
ou les végétaux ; elles ne sortent que la nuit ou le 
jour après la pluie. 
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Limace cendrée. Limax cinereus. 


Limax cinereus, Muzz. Verm. hist. 202; — Drap pag. 124. 
tab. 0. fig. 10; — Desu. Encycl. méth. 1; Limacella par- 
ma, BrarD, pag. 110. pl. 4. fig. 1. 2. 9.10; — De Roissy, 
Buff. Sonn. tom. 5. pag. 181; — Lau. Anim. sans vert. 
tom. G. 2.° part. pag. 50; — £imax maximus , Lux. ; — 
List. , tab. 101. A. fig. 104; Limax antiquorum, Féruss. 


Moll. tab. 4. tab. 8. a, fig. 3. 


Corps épais, grisâtre, plus ou moins taché de 
noir en dessus, blanchâtre en dessous ; dos ridé, 
cuirasse unie, au bord droit de laquelle et un peu 
en arrière de son milieu se trouve l’orifice pulmo- 
naire, qui est fort grand; tentacules cendrés ou 
roussâlres. 

Longueur , douze à quinze centimètres. 

Iabite les bois, les jardins, les caves et les 
celliers. 


Limace agreste. Limax agrestis. 


Limax agrestis, Lix.; — Mur. Verm. hist. 204.; — List. 
tabl. 101. fig. 101 ; — Drar. pag. 126. tab. 0. fig. 9; — 
Law. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 50; — De 
Roiss, Buff. Sonn. tom. 5. pag. 181; — F£russ. Moll. 
tab. 5. fig. 5 à 10. — Desx. Encycl. méth.3; Zimacelle 
obliqua , BrarD, pag. 118. pl. 4. fig. 5. 6. 18. 14. 


Corps cylindriforme , terminé en dos d'âne vers 
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son exirémilé postérieure, rugueux ou slrié, gri- 
sâtre, marqué de taches brunes irrégulières qui 
existent aussi sur la cuirasse ; celle-ci porte en 
outre quelques sillons circulaires peu profonds, 
et vers sa parlie postérieure, un très pelit orifice 
pulmonaire ; lête et tentacules noirâtres. 

Longueur , trois centimètres. 

Habite les jardins, les bois. 

Observations ; celte espèce excrète un mucus extré- 
mement abondant et visqueux. 


3 TESTACELLE. TESTACELLA. 


Corps allongé, cylindriforme, s’amincissant vers 
la parlie antérieure, recouvert d'une peau âure, 
épaisse, gélatineuse et contractile ; cuirasse nulle ; 
pied non distinct du corps ; anus et orifice pul- 
monaire, postérieurs, prolégés par une très pelile 
coquille, solide, auriforme, à sommet incliné en 
arrière; qualre tentacules inégaux, les supérieurs 
oculés à leur sommet. 

Les testacelles se cachent plus ou moins avant 
en terre , selon la température ; ils s’y nourrissent 
de lombrics; par un temps doux et humide on les 
trouve quelquefois sous les pierres. 


* Testacelle ormier. L'estacella haliotidea. 


Testacella haliotidea, Dear. p. 121. tab. 8 fig. 43 à 48. et 
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tab. o. fig. 12. 13.; — Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.e part. 
pag. 52; — Desu. Encycl. méth. 1. plan. 463, fig. 4; — 
Féruss. Moll. tab. 8. fig. 5. 9; Zestacellus haliotideus, Faure 
Bicuer. Bull. philom. 6o. pl. V. fig. a. b. c. d; — Micx. 
Compl. pag. 8; Testacella europæa, Bosc, Nouv. Dict. 


d'hist. nat. tom. 22. pag. 80; — De Roissx, Buff. Sonn. 
tom. 5 p. 252. 


Animal Vimaciforme , ellipsoïde , grisâtre ou d’un 
roux pâle ; peau épaisse et ridée, tentacules cours ; 
orifice pulmonaire et anus situés à l’extrémilé posté- 
rieure et prolégés par une très pelite coquille. 

Longueur , quatre à cinq centimètres. 

Coguille applalic, fauve ou grisâtre, marquée de 
stries concentriques; sommet incliné en arrière, 
spire d’un tour et demi ; ouverture ovale très grande, 
bord gauche roulé en dedans. 

Diamètre, quatre à cinq miliimètres; longueur, 
6 à 7 millimètres, 

Habite dans la terre , quelquefois sous des pierres, 
dans les jardins ; le Mans, Avessé. 


2.° Famille. 


HÉLICINÉS. 


Animal contenu ou recouvert en partie par une 
coquille spirale de forme variable. 


DES MOLLUSQUES. 9 
_£& VITRINE. V'ITRINA. 


Animal gros , héliciforme , la partie postérieure 
seule contenue dans la coquille , Pantérieure contrac- 
üle sous la cuirasse ; collier ceignant le col et fer- 
mant exactement la cavité pulmonaire; appendice 
conné du collier, s'étendant en arrière en un lobe 
linguiforme; quatre tentacules cylindriques et ré- 
tracliles , les deux supérieurs oculés à leur sommet. 

Coquille proportionnellement fort petite, ovale, 
ou sübglobuleuse, extrêmement fragile, pellucide ; 
spire très courte, dont le dernier tour est très ample ; 
ouverture très grande, à bords tranchans, désunis, 
le gauche très excavé , se prolongeant intérieurement: 
en une columelle linéaire , solide, spirale. 

Les vitrines sont terrestres: elles vivent dans 
les lieux ombragés , parmi la mousse. 


Vitrine transparente. 7’itrina pellucida. 


Vitrina pellucida , non Dear. ; Helix pellucida, Mur. Verm. 
hist. 215. Helicolimax pellucida, Féruss. Moll.; {x Transpa- 
rente , Gxorr. 58. 


Animal blanchâtre ou grisâtre , yeux noirs. 
Coquille globuleuse , un peu déprimée, d’un blanc 
verdâtre , transparente , très fragile , luisante , légé- 
remenit striée ; spire de irois tours, l’inférieur très: 
2% 


10 HISTCIRE 


ample ; ouverture très grande, arrondie , bord collu- 
mellaire moins avancé, évasé et un peu réfléchi. 

Diamètre , quatre à cinq millimètres. 

Habite les haies et bois ombragés, parmi la 
mousse ; le Mans , Brülon, Sablé, Avessé. 

Observation : la Witrina pellucidu de Draparnaud 
est une espèce du midi de la France, que M. de Fé- 
russac a nommée Helicolimax Audebardi, réservaut le 
nom prümilif de Pellucida à V Helix pellucida de Muller 
qui est notre espèce el non celle de Draparnaud. 


5 AMBRETTE. SUCCINEA. 


‘Animal gros, héliciforme, pouvant à peine être 
contenu dans sa coquille ; quatre tentacules, les infé- 
ricurs peu visibles, les supérieurs oculés au sommet. 

Coquille ovale ou oblongue , fragile , translucide ; 
spire conique, formée d’un petit nombre de tours ;: 
ouverture ample , oblique ; bord latéral tranchant, 
columelle évasée ; point d’opercule , mais pourvue en 
hiver d’un épiphragme assez solide. 

Les ambrettes vivent dans le voisinage des eaux, 
mais n’en sont pas moins terreslres. Elles se cachent 
sous les pierres et parmi les végélaux aquatiques 
sur lesquels elles grimpent, 


Ambrette amphibie. Succinea amphibia. 


Succinea amphibia, Drap. pag. 58. tab. 3. fig. 22. 23; — 
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De Boissr, Buff. Sonn. tom. 5. pag. 352; — Lam. Anim. 
sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 135; Helix putris, Lix.; 
— List. tom. 123. fig. 23.a ; Helix succincea, Muzr. Verm. 
hist. 206; Bulinus succineus, Bruc. Encycl. méth. 18; 
— Por. Prodr. pag. 41; Cochlohydra putris, Feruss. Moll. ; 
l’Amphibie ou l’Ambrée, Géorr. 6o. 


Variété B. Opaca. pl. 1. fig. 5. 6. ». 


Animal épais, glulineux, grisätre, marbré de 
noir en dessus. 

Coguille ovale, striée, mince, translucide, d’un 
jaune de succin pâle; spire de trois tours, suture 
peu profonde, sommet oblus, ouverture grande, 
ovale , oblique , égalant les deux tiers de la coquille ; 
périsiome simple et tranchant. 

La variété B est plus allongée, plus épaisse, 
peu transparenle ei d’un gris jaunâtre. 

Diamètre, cinq à huit millimètres ; hauteur, dix 
à quinze millimètres. 

Habite le bord des étangs et ruisseaux ; la variété 
B, sur un pan de mur humide, devant la roue du 
moulin de Courcelles , commune d’Avessé. 


Ambrette oblongue. Succinea oblonga. 


Succinea oblonga , Drar. pag. 59. tab. 3 fig. 24. 25; — De 
Roiss. Buff. Sonn. tom. 5 pag. 352; — Lam Anim. sans 
vert. tom. 6. 2.e part. pag. 135 ; — Desu. Encycl. méthod, 
3; — Cochlohydra elongata, Fénuss. Moll. 


Animal grisâtre. 
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Coguille ovale-oblongue , d’un gris jaunâtre , plus 
épaisse et moins diaphane que l’Ambrette amphibie ; 
spire un peu oblique, de trois et demi à quatre 
tours, sulure profonde , sommet un peu aigu ; ou- 
verture ovale, oblique, égalant la moitié de Ja 
longueur de la coquille; péristome simple, épaissi. 

Diamètre, deux à irois millimètres; hauteur, 
quatre à six millim. 

Habite le bord des fontaines et des ruisseaux ; 
Avessé, prairies de Marligné. 


6 HÉLICE. HELIX. 


Animal dont le manteau forme à son bord libre 
une sorte de collier épais; derme ridé ; pied ovale, 
plane et lisse en dessous; iête assez dislincte, ten- 
tacules inférieurs courts, renflés au sommet, les 
supérieurs fort longs, oculifères ; orifice pulmonaire 
situé vers la parlie postérieure du collier. 

Coquille ordinairement globuleuse, auelquefois 
conoïde ou discoïde, jamais lurriculée , à sommet 
mousse ou arrondi ; ouverture ronde, ovale, semi- 
lunaire ou anguleuse , à bords désuuis. 

Les hélices se cachent sous les pierres ou les vé- 
gétaux , dans les fentes des rochers et des murailles ; 
elles ne sortent de leur retraite qu’à la fraîcheur des 
nuits ou à celle qui succède aux pluies. Elles se 
nourrissent de substances végélales, 
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$. I. Coquille globuleuse, ombilic marqué ou couvert. 
Bouche régulière sans dents, péristome épaissi ou réfléchi 
( Helicogena , Féruss. ) 


+ Coquille globuleuse , perforée. 
Hélice vigneronne. Helix pomalia. 


Helix pomatia , Lin. ; — Lusr. Synops. tab. 48. fig. 46.; — 
Muze. Verm. hist. 243; — Poir. Prodr. pag. 63; — Drar. 
pag. 87. tab. 5. fig. 20; — Lau. Anim. sans vert. tom. 6. 
2.e part. pag. 67; — De Roiss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 
989; — Dssu. Encycel. méth. 86; — Æ. helicogena pomatia , 
Féruss. Moll. tab. 21. tab. 24. fig. 2; — De Brain. Faun. 
franc. pulmobr. pl. 24 fig. 4; — le Vigneron, Géorr. 24. 

VaRtËTÉ B. Sinistrorsa, Helix pomaria, Muir. Verm. 


hist. 244. 


Variété C Scalaris. Helix scalaris, Mure. Verm. 
hist. 313. Drap. tab. 21. 22 ; 
de BLaïinv. Faun. franc. pul- 
mobr. pl. 24. fig. 5. 


Animal gros, d’un gris pâle, chagriné en dessus , 
tentacules d'un blanc sale ou roussâire. 

Coquille globuieuse , dure ; roussâtre , siriée ; spire 
de quatre tours, l’inférieur très grand, marqué de 
plusieurs bandes d’un brun pâle, séparées par des 
bandes blanchâtres ; sommet obtus, ouverture. 
grande , demi-ovale; péristome évasé, un peu 
réfléchi sur le trou ombilical ; épiphragme, blanc, 
dur. 
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Diamètre, environ irente millimètres ; hauteur , 
quarante à quarante-cinq millimètres. 
Habite les vignes, les haies, les prés et vergers. 
Observations : on mange celle espèce sous le nom 
d’Escargots. 
+ + Coquille globuleuse , imperforée. 


Hélice chagrinée. ITelix aspersa. 


Helix aspersa , Mur. Verm. hist. 253; — Lisr. Synops. tab. 
56. fig. 53. tab. 49. fig. 47, — Porn. Prodr. p. 65; — Dnar. 
pag. 89 tab. 5 fig. 23; — Desn. Encycl. méth. 77 ; — Lau. 
Anim. sans vert. tom. G. 2.e part. pag. 68; H. helicogena 
aspersa, Fénuss. tab. 18, 19 et 21,6, fig. 6.7; tab. 24, 
fig. 3 ; — De Braixv. Faun. franc. pulmobr. pl. 24. fig. G. 
7. 8.; le Jardinier, Georr. 27. 


Variété B. Süustrorsa. 


Animal d'un vert noirâlre en dessus, grisâtre en 
dessous ; cou ridé en dessus, marqué d'une ligne 
jaunâtre. 

Coquille globuleuse , veutrue, dure, légèrement 
chagrinée, marquée de larges bandes brunes, sé- 
parées par des bandes blanches ; il y a de nombreuses 
varialions dans ces disposilions et dans leurs cou- 
leurs ; spire de quatre tours, l’inférieur très grand, 
sommet obtus; ouverture demi-ovale ; péristome 
blanc, évasé, réfléchi sur le trou ombilical qu'il 
recouvre ; épiphragme blanchâtre. 

Diamètre, environ vingt millimètres ; hauteur, 
trente-cinq millimètres. 


DES MOLLUSQUES. 1) 


Habite les jardins et vergers , les vieux murs, les 
haies. 
Observ. : on mange aussi celle espèce. 


Hélice némorale Hclir nemoralks. 
Helix nemoralis, Lix.; — Murr. Verm. hist. 246; — Lisr. 


Synops. tab. 57. fig. 54; — Porn. Prodr. pag. 69; — Drar. 
pag. 94. tab. 6. fig. 3. 4. 5; — Deswr. Encycel. méth. 80 ; — 
De Roiss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 390 ; — Lam. Anim. sans 
vert. tom. 6. 2.e part. pag. 81; AH. helicogena nemoralis, 
Féruss. Moll. tabl. 33. 34 et 39, a. fig. 3. 4; — De Brain. 
Faun. franc. pulmobr. pl. 23. fig. 5.6. 7; la Livrée, Grorr. 
29. 


Animal brunâire sur le dos avec une ligne plus 
pâle dans le milieu , pied jaunâtre ; tentacules grèles 
et cendrés. 

Coquille globuleuse , dure , légèrement striée , de 
couleur jaune, quelquefois rose, plus rarement 
brune, ordinairement marquée d’une à cinq bandes 
brunes ; spire de cinq tours , sommet oblus ; ouver- 
ture semi-lunaire , plus haute que large ; péristome 
évasé , garni d’un bourrelel teint d’une couleur brune 
qui s’élend jusque sur l’ombiiic el dans l’intérieur de 
la coquille. 

Diamètre , quinze à dix-huit millimètres; hauteur , 
vingt à vingt-deux millimèt. 


Tabite les champs, les jardins , les haies; etc. . 
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 Hélice des jardins. Helix hortensis. 


Helix hortensis, Mur. Verm. hist. 247; — Pom. Prodr. pag. 
67 ; — Desn. Encycl. méth. 81; — Drap. pag. 95. tab. 6. 
fig. 6; — Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.e part. pag. 81; 
H. helicogena hortensis, Féruss. Moll. tab. 35. 36; De 
BLainv. Faun. franc. pulmobr. pl. 23. fig. 4. 


Animal d'un gris pâle ou légèrement roussâtre, 
ayant souvent au dessus du cou deux bandes grises , 
pied jaunâtre. 

Coquille globuleuse , dure , luisante , irès finement 
striée , ordinairement jaune, cornée ou blanchätre, 
rarement brune, souvent marquée d’une à cinq 
bandes brunes ; spire de quatre et demi à cinq tours, 
sommet obius; ouverture semi-lunaire , périsiome 
évasé , garni d'un bourrelet blanc. 

Diamètre, environ quinze millimètres ; hauteur , 
vingt millimèL. 

Habite les jardins , les collines, etc. 


$. IL. Coquille surbaissée ou applatie, conique ou globu- 
leuse; ombilic rarement masqué ou couvert, péristome 
simple, réfléchi ou bordé , bouche sans dents; bord in- 
térieur du cône spiral portant sur la convexité de l’avant- 
dérnier tour. ( Æelicclla, Féruss. ) 


+ Coquille conique, subimperforee. 
Hélice fauve. Helix fulva. 


Helix fulva, Mur. Verm. hist. 2493 — Drap. pag. 81. tab, 7. 
fig. 12.13; 47. hclicella fulva , Féruss. Mol]. 
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Animal grisâtre, iransparent, iête et eou noi- 
râtres , tentacules de la même couleur , les supérieurs 
très longs ; yeux noirs. 

Coquille conique, globuleuse, mince, luisante, 
transparente, couleur de succin ou fauve : spire de 
cinq tours, l'inférieur un peu carèné; sommet obtus ; 
ouverture comprimée, plus large que haute; péris- 
tome simple , blanchâtre , ombilic peu apparent. 

Diamètre, deux millimètres. 

Habite les lieux frais, sous les feuilles mortes , les 
pierres, les os de cheval ; le Mans, à l'Epau; Cou- 
laines, à Riolas ( M. Anjubault ); Avessé, pré de 
la Guyonnière, à Martigné, 


+ + Coquille globuleuse , ombiliquée (1). 
Hélice des rochers. ITelix rupestris. 


Helix rupestris, Drap. pag. 82. tab. 9. fig. 7. 8.9; — Desu. 
Encl. méth. 68 ; H. Lelicella rupestris, Féruss. Moll. 


Variété B. Subdepressa. 


Animal noirâtre , plus pâle en dessous ; tentacules 


(1) Helix variabilis , Drap. ; animal pâle, noirâtre ou cendré 
en dessus; collier d’un noir violet, quelquefois pale. 

Coquille globuleuse, assez élevée, ou même un peu conique, 
blanche et un peu transparente, striée ; spire de 5 à 6 tours, 
dont le plus petit au sommet est lisse et brun. Le dernier est 
grand à proportion des autres, et ordinairement marquée de 
plusieurs bandes brunes ou fauves quelquefois isolées , quel- 
quefois réunies : toutes se plongent dans l'intérieur de la 
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supérieurs courts, gros et très oblus ; les inférieurs 
sont à peine visibles à la loupe. 

Coquille globuleuse - conique; brune, mince et 
transparente , fincment siriée ; spire de quatre tours 
très convexes, suture profonde , sommet obtus ; 
ouverture arrondie , à bords très rapprochés près de 
leur insertion ; péristome simple et un peu évasé 
du côté de l’ombilic qui est médioerement ouvert. Il 
l'est beaucoup plus dans la variété B, celle-ci est 
en outre un peu déprimée. 

Diamètre , trois millünètres. 

Habite dans les anfractuosités des rochers , à Sablé. 


Hélice hcrissée. Hoelix aculeata. 


Hélix aculeata, Mur. Verm. hist. 270; — Drap. pag. 82, tab. 


coquille, excepté la supérieure qui se continue en dessus sur 
les autres tours. Ouverture assez large, arrondie ; les deux 
bords se courbent l’un vers l’autre à leur insertion ; péristome 
d’un brun rougeatre intérieurement, et garni d’un bourrelet 
de couleur plus pale; ombilie peu évasé. Cette coquille 
varie beaucoup par la grandeur et par la forme ; elle est un peu 
carènée dans la jeunesse. 

Habite dans les champs et au bord des chemins. 

Vous avons reproduit la description que Draparnaud donne 
de cette espèce , parce que on nous a assuré qu’elle avait été 
urouvée dans notre département par M. Leuffroi, dont la mort 
prématurée est regrettable pour les amis de l’histoire naturelle 
sarthoise. 
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7. fig. 10. 11.; . helicella aculeata, Fénuss. ; Helix spinulosa 


des Anglais. 


Animal blanchâtre , tête et tentacules noirs. 

Coguille globuleuse-conique , brune , mince, tran- 
sparente ; spire de quaire lours, convexes, garuis 
de lames saillantes portant dans leur milieu une pointe 
un peu recourbée , suture profonde ; sominet obtus ; 
ouverlure arrondie ; péristome simple , un peu évasé 
du côté de l’ombilic : celui-ci est peu ouvert, 

Diamètre, deux millimètres, 

Habite les lieux ombragés, parmi la mousse ct 
les feuilles mortes ; Avessé, à Martigné, taïllis des 
Noës de Paiche ; le Mans, chemin des vignes, près 
les Arènes ; à Vallon ( Anjubault. ) 


T 171 Coguille subglobuleuse , perforée. 


Hélice chartreuse. Helix carthusianella. 


Helix carthusianella , Drar. pag. 101. tab. 6. fig. 31. 32 ; — 
Desu. Encycl. méth. 52; — Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 
2.° part. pag. 85; H. helicella carthusianella , Féruss. Moll. 
Helix carthusiana , Muzz. Verm. hist. 214; — Por. Prodr. 
pag. 73; — De Bzamnv. Faun. franc. pl. 22. fig. G; la Char- 
treuse, GEorr. 33, 


Animal blanchâtre, ayant des taches noires e€£ 
jaunes, qui s'apperçoivent au travers de la coquiile ; 
tunique marquée d'une bande blanche. 


Caquille un peu déprimée , transparente, cornée 
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ou blanchâtre , légèrement striée ; spire de cinq et 
demi à six tours, le dernier avec une ligne dorsale 
blanchätre ; ouverture demi-ovale, oblique; péris- 
tome brun, garni à l’intérieur d’un bourrelet blanc 
qui paraît extérieurement comme une bande lactée ; 
trou ombilical peu ouvert. 

Diamètre | dix à douze millimètres. 

Habite , les champs, les jardins. 


_ Hélice marginée. HHelix limbata. 


Helix limbata , Drap. pag. 100. tab. 6. ‘fig. 20; — Desx. En- 
cycl. méth. 05; A. helicella limbaia, Féruss. Moll. ; De 
Bzainv. Faun. franc. pl. 22. fig. 8. 


Animal variant du blanc au noir , ponctué du côté 
de l’ombilic. 

Coguille subglobuleuse , un peu conique, légè- 
rement siriée, blanchâtre ou d’un corné clair ou 
fauve , transparente; spire de six tours, le dernier 
un peu carèné avec une bande blanche ; ouverture 
demi-ovale, oblique ; périsiome évasé, un peu ré- 
fléchi sur le trou ombilical, garni à l’intérieur d’un 
bourrelet blanc, quelquefois coloré, irou ombilical 
étroit. 

Diamètre, dix à douze millimètres. 

Habite , les collines ; le Mans , bultes à Gaïgnard ; 
Allonnes , les bois de la Forêterie. 
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TT1171 Coquille subdéprimée, ombiliquée. 


Hélice luisante. Helix nitida. 


Helix nitida , Mvuiz. Verm. hist. 234 ; — Drap. Tab. des moll. 
47 ; — Desx. Encycl. méth. 39; — Lau. Anim. sans vert. 
tom. 6. 2. part. pag. 01: Helix nitens, GMEL.; — Porr. 
Prodr. pag. 75 ;-Helix lucida, Dear. Hist. des moll. pag. 
103. tab. 8. fig. 11.12; H. helicella nitida, Férvss. Moll. ; 
De Bzaixv. Faun. franc. pl. 21. fig. 4. 5; la Luisante, 
Georr. 36. 


Animal noir , grêle ; tentacules filiformes. 

Coquille déprimée , luisante, transparente , légè- 
rement striée, cornée ou fauve; spire de quatre et 
demi à cinq tours : ouverture demi-ovale , arrondie ; 
périsiome simple, un peu évasé du côté de l’om- 
bilic, celui-ci est très ouvert. 

Diamètre , quatre à six millimètres. 

Habite les lieux humides et marécageux, sous les 


pierres. 
Hélice hispide. Helix hispida. 


Helix hispida , Lix. ; — Mvzz. Verm. hist. 268 ; — Poir. Prodr. 
pag. 79. ; — Drar. pag. 103. tab. 8. fig. 20. 21.22. ; — Lax. 
Anim. sans vert. tom. 6.2.° part. pag. 92 ; — Desx. Encycl. 
méth. 38 ; 4. helicella hispida , Féruss. Moll. ; De Bzarnr. 
Faun. franc. pulmobr. pl. 10 fig. o. ; La Veloutée , GEorr. 44. 


Animal grisâtre, quelquefois noir, tête et cou 
d’un gris brun ; tentacules grêles , grisâtres. 
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Coquille un peu déprimée , brune ou cornée , tran- 
sparente, très finement siriée, hérissée de poils 
blanchâtres et recourbés ; spire de cinq tours à cinq 
tours el demi; ouverlure semi-lunaire ; péristome 
ordinairement simple , quelquefois garni d'un léger 
bourrelet ; ombilic ouvert et profond. 

Diamètre , cinq à sept millimètres. 

Talite les lieux humides, sous les pierres, parini 
la mousse , cic. 


Hélice striée. Helix striata. 


älelixr striata , Drap. p. 106. tab. G. fig. 19. 20; — Desn. 
Encycl. méth. 41; — Lau. Anim. sans vert. tom. 6. 2.e part. 
pag. 93 ; — Helix fascioluta, Poir. prodr. 59 ; 4. helicella 
striata, Féruss. Mall. ; — De BLaixv. Paun. franc. pulmobr. 


pl. 10. fig. 6. 


Animal d'un gris plus ou moins cendré , tenlacules 
noirâtres. 

Coguille convexe, fortement slriée, grisâtre, 
marquée de lignes peu nombreuses , ordinairement 
entrecoupées ; spire de cinq tours; ouverture semi- 
lunaire, arrondie ; péristoine un peu évasé, garni 
d’un bourrelet blanc. 

Diamètre, dix millimètres; hauteur , cinq millim, 

Habite les jardins, les vergers , les vignes , etc. 
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Hélice blanchätre. Helix candidula. 


Helir candidula, Sruver ; — Micm. Compl. pag. 32 ; A, heli- 
cella candidula, Fénuss. Moll.; Helix unifasciata , Porn. 
Prodr. 81 ; Helix striata , var. i. Drar. pag. 106. tab. 6. fig, 
21; — Lau. Anim. sans vert. tom. 6, 2.° part. pag. 03; — 
Brarp, Coq. Par. pl. 2. fig. 5.6 ; Helixthymorum , ALTEx; 
le petit Ruban, G£orr. 49. 


Variété B. Tota alba. 


Animal gris ou blanchôtre à dard vénérien bi- 
furqué. 

Coquille convexe, finement striée, blanchâtre, 
marquée de trois à six lignes brunes, les inférieures 
irès petites se plongent dans la coquille , la supérieure 
beaucoup plus large et non interrompue se continue 
exlérieurement sur Lous les tours de la spire ; ceux- 
ci sont au nombre de quatre et demi; ouverlure 
semi-lunaire; péristome garni intérieurement d’un 
bourrelet blanc ayant quelquefois deux dents peu 
sensibles. 

Diamètre, cinq à six millimètres ; hauteur, trois 
millimètres. 

Habite sur les plantes qui croissent dans les ter- 
rains calcaires , sur les côteaux très secs et pierreux. 


Hélice ces bruyères, Heiix ericetorum. 


Helix ericetorum, var. a. Muic. Verm. hist. 236; — Lan. Anim, 
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sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 84; — Brar», Coq. Par. 
pl. 2. fig. 8; Æ. helicella ericetorum , Féeuss. Moll. ; Æelix 
cespitum , Drap. pag. 109. tab. 6. fig. 16. 17; — De Bzarnv. 
Faun. franc. pulmobr. pl. 10. fig. 3; le grand Ruban, Georr. 


47. 


Animal blanchâtre ; tentacules grisätres, yeux 
noirs. 

Coquille subdéprimée, striée, blanchâtre , marquée 
de bandes brunes dont les inférieures sont quelqufois 
effacées ou interrompues ; la supérieure se continue 
extérieurement sur les tours de la spire qui sont au 
nombre de cinq à six; ouverture ovale à bords in- 
férieurs très rapprochés ; périsiome garni à l’intérieur 
d’un bourrelet un peu coloré; ombilic très évasé. 

Diamètre, dix à quatorze millimètres; hauteur, 
cinq à sept millimètres. 

Habite les champs et collines, dans les terrains 
calcaires, Avessé, Vallon , Soulitré, Ecommoy , etc. 


++ +++ Coquille déprimée, péristome simple. 


Hélice cristalline. Helix cristalline. 


Helix cristallina, Mic. Verm. hist. 223; — Drap. pag. 118. 
tab. 8. fig. 13-17; Æ. helicella cristallina , Féruss. Moll. 


Animal blanchâtre ou jaunâtre , tenlacules bleuâ- 
tres , yeux noirs. 


Coquille déprimée, un peu convexe, mince, 
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fragile, transparente, blanchâtre, luisante ; spire de 
quatre tours et demi à cinq tours ; ouverture semi- 
lunaire, arrondie; péristome simple, épaissi; om- 
bilic peu ouvert. 

Diamètre, deux à trois millimètres. 

Habite les lieux ombragés, parmi la mousse, au 
pied des vieux murs ;, dans les haies , eic. 


Hélice des celliers. Helix cellaria, 


Helix cellaria, Mucr. Verm. hist. 230; — Lam. Anim. sans vert, 
tom. 6. 2.° part. pag. 91 ; — Desu. Encycl. méth. 20 ; Helix 
lucida , Drar. Tab. des moll.; Helix nitida, Drar. Hist. des 
moll. pag. 117; tab. 8. fig. 23. 24. 25 ; H. helicella cellaria, 
Féruss. Moll.; De Bzainv. Faun. franç. pulmobr. pl. 21. 
fig. 6. 7. 


Animal d’un gris bleuâtre en dessus , plus pâle en 
dessous ; tentacules inférieurs pâles ; yeux noirs. 

Coquille déprimée , mince , transparente , luisante, 
couleur de corne claire en dessus , un veu verdâtre 
en dessous; spire de cinq à six tours; ouverture 
demi-ovale , oblique , arrondie ; péristome simple, 
tranchant ; ombilic évasé. 

Diamètre , dix à quinze millimètres. 

Habite les lieux frais et humides , sous les pierres, 
parmi la mousse, au pied des vieux murs, des 
haies. 


3 
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Hélice bouton, elix rotundata. 


Helix rotundaia | Mur. Verm. hist. 231; — Pom. Prod. p. 77; 
— Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 92; — Desu. 
Encycl. méthod. 43; 4. helicella rotundata , Féruss. Moll. ; 
De Bzainx. Faun. franc. pulmobr. pl. 10. fig. 10; le Bouton, 
GE£orr. 30. 


Animal noirâtre en dessus , plus pâle en dessous ; 
yeux noirs. : 

Coguille déprimée, un peu convexe en dessus, 
fortement siriée, brnnâtre, avec des taches plus 
foncées ; spire de six tours un peu carènés ; ouver- 
türe demi-ovale, arrondie; péristome simple, 
épaissi ; ombilic profond , très évasé. 

Diamètre , cinq à six millimètres. 

Habite es lieux frais, sous les pierres, parmi la 
mousse, au pied des vieux murs, etc. 


Hélice pygmée. Helix pygmeæa. 


Helix pygmæa , Drar. pag. 114. tab. 8. fig. 8. 9. 10; Æ. heli- 
cella pygmæa, Féruss. Moll.; De Bzarnv. Faun. franc. pul- 


mobr. pl. 21. fig. 1. 2. 5. 


Animal blanchâtre ; tentacules gris. 

Coquille déprimée, un peu convexe en dessus, 
irès légèrement striée , grisâtre , transparente ; spire 
de quatre tours; suture profonde ; ouverture semi- 
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lunaire , arrondie; péristome simple ; ombilic évasé. 
Diamètre , un millimètre. 

Habite les lieux frais , parmi la mousse ; à l’Epau, 

Riolas, S.-Aubin. (Communiquée par M. Anju- 

bault. ) 


+r+tittt Coquille déprimée, périsiome réfléchi. 
Hélice mignonne. Helix pulchella. 


Helix pulchella; — Porr. Prodr. pag. 83; — Drar. pag. 112. 
tab. 5. fig. 30. 31. 32; — Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° 
part. pag. 94; — Desx. Encyÿcl. méth. 16; Helix costata , 
Muzz. Verm. hist. 233; Æ. helicella pulchella, Féruss. 
Moll. ; De Brarv. Faun. franc. pulmobr. pl. 20. fig. 5. 6. 
7; la petite Striée, GEorr. 35. 


Variéré. B. Alba. Drap. tab. 7. fig. 33. 34; Helix 
pulchella, Mur. Verm. hist. 232. 


Animal blanchâtre ou jaunâtre, tranparent, ten- 
tacales courts ; yeux noirs. 

Coguille déprimée , grisâtre , mince, iransparente, 
élégamment siriée, blanche et unie dans la variété 
B ; spire de quatre tours ; ouverlure arrondie, pé- 
ristome blanc, saillant, réfléchi, imitant le pavillon 
d'un cor : ombälic très ouvert. 

Diamètre , deux millimètres. 

Habite parmi la mousse, dans les lieux frais, au 
pied.des vieux murs, des rochers. 
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Hélice lampe. Helix lapicida. 


Helix lapicida Lin. ; — Muzr. Verm. hist. 240; — Lasr. Sy- 
nops. tab. 69. fig. 68; — Porn. Prodr. pag. 85; — Drar. 
pag. 111. tab. 9. fig. 35. 36. 37; — Desx. Encycl. méth. 
136; — De Roiss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 390; Carocolla 
lapicida , Lam. Anim sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 99; 
H. helicogona lapicida FEruss. Moll.; De BLarnv. Faun. 
franc. pl. 20. fig’ 10 11; la Lampe, Georr. 41. 


Animal brun ou roussâtre , plus pâle en dessous, 
ientacules inférieurs courts et grêles ; cou chagriné. 

Coquille déprimée , striée, très légèrement cha- 
grinée , d’un brun mat, quelquefois avec des taches 
plus foncées ; spire de cinq tours à cinq tours et 
demi, l'inférieur plus grand et carèné ; ouverture 
ovale; périsiome évasé, continu, blanchätre, à 
bords réfléchis ; ombilic ouvert. 

Diamètre , douze à quinze millimètres. 

Habite les fentes des rochers et les vieux murs. À 
Fresnay, la forge de Chemiré-en-Charnie , la Char- 
treuse du Parc à S.-Denis-d’Orques. 


Hélice planorbe. Helix obvoluta. 


Helix obvoluta, Murr. Verm. hist. 220; — Drar. pag. 112. 
tab. 7. fig. 27. 28. 20; — Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° 
part. pag. 86; Dresu. Encycl. méth. 9; — Helix holosericea, 
Guez. ; Planorbis obvolutus , Poir.. Prodr. 80 ; 4. helicodonta 
obvoluta, Féruss. Moll.; De Bzarnv. Faun. franc. pulmobr. 
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pl. 20 fig. 1.2; la Veloutée à bouche triangulaire, Georr. 46. 


Animal chagriné , pied gris, cou noirâtre; ten- 
tacules noirs. 

Coquille discoïde, plane en dessus, légèrement 
striée, branâire, hérissée de poils longs et caducs ; 
spire de six tours ; ouverture triangulaire ; péristome 
sinueux , réfléchi , rougeâtre on blanchâtre ; ombitic 
très profond. 

Diamètre , douze à treize millimètres. 

Tabite les heux montueux et ombragés, sous les 
les pierres ; à S.-Léonard-des-Bois où elle a été 
trouvée par M. Anjubault. 


7 BULIME. BULIMUS. 


Animal héliciforme , les deux tentacules supérieurs 
oculés au sommet 

Coguille ovale oblongue ; dernier tour de la spire 
plus grand que tous les autres ensemble; ouverture 
ovale-allongée, à bords désunis ; bord intérieur du 
cône spiral replié en dehors et portant presque à 
angle droit sur la convexilé de l'avant dernier tour 
de manière à former une columelle creuse , perforée 
ou ombiliquée , point tronquée à la base. 

Genre terrestre se cachant dans les lieux frais, 
sous les pierres et parmi la mousse. 


= 
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Bulime obscur. Bulimus obscurus. 


Bulimus obscurus, Drap. pag 4. tab. 4 fig. 23; — De Roissy, 
Buff. Sonn. tom. 5. pag. 337; Helix obscura, Mur. Verm. 
hist. 302 ; Bulimus hordeaceus, Bruc. Encycl. méth. 62; 
— Porn. Prodr. pag. 51; Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° 
part. pag. 125; H. cochlogena obscura, Féruss. Moll.; le 
Grain dOrge, Grorr. 51. 


Animal brunâtre, pâle en dessous, tentacules 
roussäâires , yeux noirs. 

Coquille ovale -oblongue , un peu ventrue, bru- 
nâtre, à peine siriée, le plus souvent salie d’un 
limon tenace ; spire de six à sept tours; ouverture 
demi ovale ; péristome évasé , réfléchi, garni à l'in- 
iérieur d’un bourrelet blanchâtre ; fente ombilicale, 
peu marquée. 

Diamètre, irois à quaire millimètres; hauteur, 
sept à huit millimètres. 

* Habite parmi la mousse, dans lieux frais, les haïes, 
le pied des vieux murs, etc. 


8 AGATINE. ACH ATIN À. 


Animal héliciforme , les deux tentacules supérieurs 
plus grands , oculés à leur sommet. 

Coquille ovale-oblongue ou subturriculée , mince , 
transparenie ; ouverture courte et étroite, ou droite 
et allongée , bord latéral tranchant ; bord intérieur 


DES MOLLUSQUES. 3x 


du cône spiral formant une columelle plate, torse, 
solide , repliée en dedans, et plus ou moins arquée 
et tronquée à sa base ; péristome simple. 

Les agathines vivent dans les lieux humides, sous 


les pierres. 


Agathine aïguillette. Achatina acicula. 


Achatina acicula, Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.e part. pag. 
133; — Micm. Compl. pag. 53; Bulimus acicula, Bruc. 
Encycl. méth. 22; — Drap. pag. 75. tab. 4. fig. 25. 26; — 
Porr, Prodr. pag. 49. ; Buccinum acicula, Muz. Verm. hist. 
340 ; — Guarr. tab. 6. fig. B. B.; Æ. cochlicopa aciculu, 
Féauss. Moll. ; l’Aiguillette, Grorr. 50. 


Animal blanchâtre, à tentacules non renflés au 
sommet. 

Coquille allongée, subiturriculée , blanchâtre ou 
grisètre , lisse, luisante , transparente ; spire de six 
tours, sommet obtus; ouverture ovale - allongée ; 
péristome simple ; bord droit échancré près de Îa 
columelle ; point de fente ombilicale. 

Diamètre , un millimètre ; longueur, quatre à cinq 
millimètres. 

Habite les lieux pierreux, les haies, le pied des 
vieux murs ; le Mans, à l’Epau, à Chaoué, etc. 


Agathine brillante. Achatina lubrica. 


Achatina lubrica, Lua. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 
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126; — Micu. Compl. pag. 51; Helix subcylindrica , Lin. ; 
Helix lubrica, Muzz. Verm. hist. 303 ; Bulièmus lubricus, 
Bruc. Encycl. méth. 23 ; — Porn. Prodr. pag. 45 ; — Drar. 
pag. 95. tab. 4. fig. 24; H. cochlicopa lubrica, Féruss. Moll. ; 
la Brillante , Georr. 53. 


Animal noïrâtre en dessus, plus pâle en dessous, 
tentacules noirâtres , les inférieurs couris. 

Coquille oblongue, d’un brun pâle ou jaunâtre, 
transparente , lisse et très luisante ; spire de cinq à 
six tours , sommet obtus ; ouverture un peu oblique , 
ovale ; péristome simple, épaissi, souvent coloré ; 
point de fente ombilicale. 

Diamètre , deux millimètres ; hauteur, cinq à sept 
millimètres. 

Habite les lieux humides , sous les pierres, parmi 
la mousse. 


9 CLAUSILIE. CLAUSILI A. 


Animal héliciforme , à corps grêle , allongé ; ori- 
fice pulimonaire saillant, situé dans un sinus de la 
columelle ; tentacules inférieurs très courts. 

Coguille fusiforme , lurriculée, à sommet mousse ; 
spire composé de tours nombreux, pressés et éga- 
lisés ; columelle solide en filet spiral, souvent garnie 
de lames tournant avec elle et d’une sorte d’osselet 
élastique ; ouverture petite, entière, plissée, à 
bords réunis , garnie le plus souvent de plis ou lames 
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élevées et toujours d’une ou deux gouttières, la 
supérieure formée par une carène dorsale ; péristome 
conlinu. 

Eces clausilies sont terrestres, elles habitent les 
lieux frais ou ombragés, sous les pierres, parmi 
la mousse , dans les crevasses des arbres. 


Clausilie lisse. Clausila bidens. 


Clausilia bidens, Drar. pag. 68. tab. 4. fig. 5. 6.7; — Lan. 
Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 105; Helix bidens, 
Muzz. Verm. hist. 315; Bulimus hidens, Bruc. Encycl. méth. 
pag. 93 ; — Poir. Prodr. pag. 57; Æ. cochlodina derugata, 
Féruss. Moll. 


Animal noirâtre ou grisâtre, chagriné en dessus ; 
tentacules grisätres ; yeux noirs. 

Coquille fusiforme , un peu ventrue, luisante, 
lisse ou très légèrement siriée , de couleur fauve ; 
spire de dix à onze tours; ouverture ovale; deux 
plis très élevés sur la columelle , deux autres moins 
saillans et plus enfoncés sur le côté opposé, un 
osselet blanc élastique un peu en spirale fixé intéricu- 
rement à la naissance de l’avant dernier tour ; péris- 
tome blanc, réfléchi ; fente ombilicale peu sensible. 

Diamètre, quatre millimètres ; hauteur, quatorze 
à 15 millimètres, 

Habite les côteaux , sous les pierres et parmi la 
mousse ; le Mans, Buttes à Gaignard; Brûlon, 


rochers de Pisse-Grêle. 
3# 
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Clausilie douteuse. Clausiha dubia. 


Clausilia dubia, Drap. pag. 70. tab. 4. fig. 10 ; H. cochlodina 
dubia , Féruss. Moll. l 


VariÉTÉ B. Znflata. pl. 2. fig. 4.5, 6. 


Animal grisâtre , tachelé de noir , pied plus pâle et 
étroit , lentacules grisâtres, les inférieurs à peine 
visibles. | 

_Coquille fusiforme , un peu ventrue, siriée, d'un 
fauve brun; spire de neuf à dix tours; ouverture 
ovale ; deux plis blanchâtres et très élevées sur la 
columelle , un pli transversal plus enfoncé au côté 
opposé ; dans la variété B il existe plusieurs auires 
plis moins élevés entre les deux qui sont sur la 
columelle ; péristome blanc réfléchi ; fente ombili- 
cale visible , éminence dorsale et sillon voisin bien 
marqués. 

Diamètre , deux à trois millimètres ; hauteur, onze 
à douze millimètres. 

Habite les côteaux frais et ombragés ; le Mans, 
Buites à Gaignard ; Vallon; la variété B à Avessé, 
prés de Martigné ; ceux de la T'ahinière, à Poillé. 

Observation : la Clausilia plicatula de Draparnaud 
ayant 12 tours de spire , la bouche saillante , nous 
ne pouvons lui rapporter notre variété B, qui en 
outre est plus ventrue 
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Clausilie ridée. Clausilia rugosa. 


Clausilia rugosa, Drar. pag. 73. tab. 4. fig. 19. 20; — Law. 
Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 115; Helix perversa , 
Mur. Verm. hist. 316; Bulimus perversus, Bruc. Encycl. 
méth. 092; — Poir. Prodr. p. 57; Æ. cochlodina rugosa ; 
Féruss. Moll. ; Z4 Nompareille, Geozr. 63. 


Animal noirâtre , tentacules plus pâles ou rous- 
sàtres ; yeux noirs. 

Coquille fusiforme , grêle, striée , brune ; spire de 
dix à douze tours ; ouverture ovale ; deux plis blan- 
châtres élevés sur la columelle ; un léger bourrelet 
plus enfoncé vers le bord latéral ; péristome blan- 
châire , évasé et réfléchi ; éminence dorsale et sillon 
adjacent très prononcés ; fente ombilicale peu ou- 
verte, 

Diamètre | deux millimètres ; hauteur , dix à douze 
millimètres. 

Habite les vieux murs, les fentes des rochers, dans 


la mousse , au pied des vieux arbres. 
Clausilie très petite, Clausilia parvula. 


Clausilia parvula , Micu. Compl. pag. 57. tab. 15. fig. 21. 22. 
Clausilia rugosa, var. y. Drap. pag. 73; Æ. cochlodina par- 
vula, Féruss. Moll, 


Animal noirâtre , plus pâle en dessous, tentacules 
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grisâtres, les supérieurs longs et grêles ; yeux noirs. 

Coquille fusiforme, grêle , à peine striée, presque 
lisse, d’un brun un peu pâle ; spire de huit à neuf 
tours ; ouverture ovale ; deux plis blanchâtres sur la 
columelle , un troisième correspondant au sillon 
dorsal qui est très prononcé ; péristome blanchâtre, 
évasé , fente ombilicale ouverte. 

Diamètre, deux miliimèires ; hauleur , neuf L 
limètres. 

Habite les fentes des rochers, les vieux murs ; à 
Sablé , Brûlon ; le Mans, à l'Epau. 


10 MAILLOT. PUPA. 


Animal héliciforme, irès pelit, à collier, sans 
cuirasse ; quatre tentacules contracliles ; les supérieurs 
oculés, les inférieurs extrêmement petits et peu 
apparens. 

Coquille cylindracée ou fusiforme ; tours de spire 
nombreux , égalisés, étroits ; columelle solide à filet 
spiral; ouverture droite, presque aussi large que 
haute, presque toujours garnie intérieurement de 
plis ou lames minces, ou de dents allongées. Péri- 
tome ordinairement réfléchi , non continu. 

Les maillots sont terrestres, ils vivent dans les 
lieux ombragés , sous les pierres , dans les fentes des 


rochers et parmi la mousse au pied des vieux 
arbres: 
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Maillot ombiliqué. Pupa ombilicata. 


Pupa umbilicata , Drar. pag. 62. tab. 3. fig. 39. 40; — Lau. 
Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 111; À. cochlodouta 
umbilicata , Féruss. Moll. 


Animal chagriné , noirâtre, grisètre en dessous, 
tentacules noirs. 

Coquille oblongue, cylindrique, un peu conique, 
lisse, à peine stricte, d'un corné brun ; spire de sept 
tours , Sommet obtus ; ouveriure demi-ovale; péris- 
tome réfléchi, blanchâtre, un pli près du bord 
latéral; ombilic profond et très ouvert. 

Daïmétre, deux millimètres ; hauteur, quaire 
millimètres. 

Habite les vieux murs, les rochers, sous les 
pierres, les haies. 


Maillot des mousses. Pupa muscorum. 


Pupa muscorum, Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 
1113 — Desu. Encycl. méth. 11; Turbo muscorum, Lin. , 
Helix muscorum, Mur. Verm. hist. 304; Bulimus muscorum, 
BruG. Encycl. méth. 63; — Porr. Prodr. pag, 51; Pupa 
marginata, Drar. pag. 61. tab. 3. fig, 36. 37. 38; A, co- 
chlodouta muscorum , Féruss. Moll.; Le petit Barillet, Georr. 
58. 


Animal de couleur grisâtre, un peu pâle. 
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Coquille oblongue, cylindrique, obtuse, d’un 
brun pâle ; spire de six tours ; ouverture demi-ovale 
avec un pli dans le milieu; péristome réfléchi, à la 
suite duquel existe un bourrelet blanchâtre comme 
lui; ombilic peu ouvert. 

Diamètre, un millimètre et demi; hauteur, trois 
millimètres. 

Habite les vieux murs , les fentes des rochers , les 
lieux ombragés parmi la mousse ; le Mans , Sablé: 


Maillot fragile, Pupa fragiis. 


Pupa fragilis, Drar. pag. 68. tab. 4. fig. 4; — Lam. Anim. sans 
vert. tom. 6. 2. part. pag. 110 ; — Des. Encycl. méth. 14; 
Turbo perversus, Lin. ; Bulimus similis, Bruc. Encycl. méth. 
96 ; — Por. Prodr. pag. 59; Æ. cochlodina perversa ; Fé- 
Russ. Moll. ; l’Anti-Vompareille, Georr. 54. 


Animal noirâtre, pied grisâtre, chagriné, ta- 
chelé, étroit et allongé ; tentacules inférieurs à peine 
visibles. 

Coquille sénestre, turriculée, cylindrique-allongée, 
grêle , transparente , siriée, d’un brun pâle; spire 
de neuf à dix tours, sommet mousse; ouverture 
ovale, à bord sinueux, quelquefois un très petit 
pli sur la columelie; péristome blanchâtre ; fente 
ombilicale oblique , peu ouverte. 

Diamètre, deux millimètres ; longueur, huit à 
neuf millimètres. 
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Habite les vieux murs, les rochers , le pied des 


d'Yvré, près Coudoie; Brülon, Avessé. 


11 VERTIGO. FERTIGO. 


Animal héliciforme , très pelit, spiral, deux ten- 
tacules rétractiles, longs , obconiques, arrondis à 
leur extrémité, oculifères. 

Coquille ovale, cylindrique, spire composée de 
tours peu nombreux, arrondis el à peu près égaux ; 
ouverture droite , Courte, dentée ; périsitome sinueux 
et réfléchi. 

Ces irachélipodes sont terrestres ; ils habitent les 
lieux humides , sous les pierres. 


Vertigo pygmée. Vertigo pyemæa 


Vertigo pygmæa, Féruss. Moll.; Pupa pygmæa, Drap. pag 
Go. tab. 3. fig. 30. 31. 


Animal noirâtre, pied grisâtre , tentacules courts. 

Coquille ovale-cylindrique , obtuse, lisse, luisante, 
d'un brun châtain ; spire de quatre iours et demi à 
cinq tours; ouveriure arrondie, garnie de quatre 
dents , dont une sur la columelle ; péristome sinueux , 
réfléchi ; fente ombilicale irès ouverte. 

Diamètre, un millimètre ; hauteur , deux millimètr. 

Habite les lieux ombragés , les prés humides , sous 
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126; — Micu. Compl. pag. 51; Helix subcylindrica , Lx. ; 
Helix lubrica, Mur. Verm. hist. 303 ; Bulimus lubricus, 
Bruc. Encycl. méth. 23 ; — Porn. Prodr. pag. 45 ; — Drap. 
pag. 95. tab. 4. fig. 24; H. cochlicopa lubrica, Féruss. Moll. ; 
la Brillante , Georr. 53. 


Animal noïrâtre en dessus, plus pâle en dessous, 
tentacules noirâtres, les inférieurs couris. 

Coquille oblongue, d’un brun pâle ou jaunâtre, 
transparente , lisse et très luisante ; spire de cinq à 
six tours , sommet obtus ; ouverture un peu oblique, 
ovale ; péristome simple, épaissi, souvent coloré ; 
point de fente ombilicale. 

Diamètre , deux millimètres ; hauteur, cinq à sept 
millimètres. 

Habrte les lieux humides , sous les pierres, parmi 
la mousse. 


9 CLAUSILIE. CLAUSILI A. 


Animal héliciforme , à corps grêle , allongé ; ori- 
fice pulmonaire saillant, situé dans un sinus de la 
columelle ; tentacules inférieurs très courts. 

Coguille fusiforme , turriculée, à sommet mousse ; 
spire composé de tours nombreux, pressés et éga- 
lisés ; columelle solide en filet spiral, souvent garnie 
de lames tournant avec elle et d’une sorte d’osselet 
élastique ; ouverlure petite, entière, plissée, à 
bords réunis , garnie le plus souvent de plis ou lames 
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élevées et toujours d’une ou deux gouttières, la 
supérieure formée par une carène dorsale ; péristome 
continu. 

Les clausilies sont terrestres, elles habitent le 
lieux frais ou ombragés, sous les pierres, parmi 


la mousse, dans les crevasses des arbres. : 


Clausihe lisse. Clausilia bidens. 


Clausilia bidens, Drar. pag. 68. tab. 4. fig. 5. 6.7; — Law. 
Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 105; Helix bidens, 
Muzz. Verm. hist. 315; Bulimus hidens, Bruc. Encycl. méth. 
pag. 93; — Por. Prodr. pag. 57; Æ. cochlodina derugata, 
Féruss. Moll. 


Animal noirâtre ou grisâtre, chagriné en dessus ; 
tentacules grisâires ; yeux noirs. 

Coquille fusiforme , un peu ventrue, luisante, 
lisse ou très légèrement siriée , de couleur fauve ; 
spire de dix à onze tours; ouverture ovale; deux 
plis très élevés sur la columelle, deux autres moins 
saillans et plus enfoncés sur le côté opposé, un 
osselet blanc élastique un peu en spirale fixé intérieu- 
rement à la naissance de l'avant dernier tour ; péris- 
tome blanc, réfléchi ; fente ombilicale peu sensible. 

Diamètre, quatre millimètres ; hauteur, quatorze 
à 15 millimètres, 

Hubite les côteaux , sous les pierres et parmi la 
mousse ; le Mans, Buttes à Gaignard; Brûlon, 


rochers de Pisse-Grêle. 
3% 
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Clausilie douteuse. Clausilia dubia. 


Clausilia dubia, Drar. pag. 70. tab. 4. fig. 10 ; H. cochlodina 
dubia , Féruss. Moll. | 


VariétTÉ B. Znflata. pl. 2. fig. 4.5, 6. 


Animal grisälre , tachelé de noir , pied plus päle et 
étroit , tentacules grisâtres, les inférieurs à peine 
visibles. 

 Coquille fusiforme , un peu venirue, siriée, d'un 
fauve brun; spire de neuf à &ix tours ; ouverture 
ovale ; deux plis blanchâtres et très élevées sur la 
columelle , un pli transversal plus enfoncé au côté 
opposé ; dans la variété B il existe plusieurs auires 
plis moins élevés entre les deux qui sont sur la 
columelle ; péristome blanc réfléchi ; fente ombili- 
cale visible , éminence dorsale et sillon voisin bien 
marqués. 

Diamètre , deux à trois millimètres ; hauteur, onze 
à douze millimètres. 

Habite les côteaux frais et ombragés ; le Mans, 
Buttes à Gaignard ; Vallon; la variété B à Avessé, 
prés de Martigné ; ceux de la Tahinière, à Poillé. 

Observation : la Clausilia plicatula de Draparnaud 
ayant 12 iours de spire , la bouche saillante , nous 
ne pouvons lui rapporter notre variété B, qui en 
outre est plus ventrue. 
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Clausilie ridée. Clausilia rug0sa. 


Clausilia rugosa, Drar. pag. 93. tab. 4. fig. 19. 20; — Law. 
Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 115; Helix perversa , 
Murz. Verm. hist. 316; Bulimus perversus, Bruc. Encycl. 
méth. 92; — Poir. Prodr. p. 57; Æ. cochlodina rugosa ; 
Féruss. Moll. ; Z4 Nompareille, Geozr. 63. 


Animal noirâtre , tentacules plus pâles ou rous- 
sâtres ; yeux noirs. 

Coquille fusiforme , grêle, striée , brune ; spire de 
dix à douze tours ; ouverture ovale ; deux plis bian- 
châtres élevés sur la columelle ; un léger bourrelet 
plus enfoncé vers le bord latéral ; péristome blan- 
châtre , évasé et réfléchi ; éminence dorsale et sillon 
adjacent très prononcés ; fente ombilicale peu ou- 
verte. 

Diamètre , deux millimètres ; hauteur , dix à douze 
milimètres. 

Habite les vieux murs, les fentes des rochers, dans 


la mousse , au pied des vieux arbres. 
Clausilie très peute, Clausilia parvula. 
Clausilia parvula , Micu. Compl. pag. 57. tab. 15. fig. 21. 22. 
Clausilia rugosa, var. y. Drar. pag. 793; Æ. cochlodina par- 


vula, Féruss. Moll. 


Animal noirâtre , plus pâle en dessous, tentacules 
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grisâtres, les supérieurs longs et grêles ; yeux noirse 

Coquille fusiforme, grêle , à peine striée, presque 
lisse, d’un brun un peu pâle ; spire de huit à neuf 
tours ; ouverture ovale ; deux plis bianchâtres sur la 
columelle , un troisième correspondant au sillon 
dorsal qui est très prononcé ; péristome blanchâtre, 
évasé , fente ombilicale ouverte. 

Diamètre, deux millimètres ; hauteur , neuf mil- 
Himèlres. 

Habite les fentes des rochers, les vieux murs ; à 


Sablé , Brûlon ; le Mans, à l’'Epau. 
10 MAILLOT. PUPA. 


Animal héliciforme, très pelit, à collier, sans 
cuirasse ; quatre tentacules contracliles ; les supérieurs 
oculés, les inférieurs extrêmement petits et peu 
apparens. 

Coquille cylindracée ou fusiforme ; tours de spire 
nombreux , égalisés, étroits ; columelle solide à filet 
spiral; ouverture droite, presque aussi large que 
haute, presque toujours garnie intérieurement de 
plis ou lames minces, ou de dents allongées. Péri- 
tome ordinairement réfléchi , non continu. 

Les maillois sont terrestres, ils vivent dans les 
lieux ombragés, sous les pierres , dans les fentes des 


rochers et parmi la mousse au pied des vieux 
arbres, 
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Maillot ombiliqué. Pupa ombilicata. 


Pupa umbilicata , Drar. pag. 62. tab. 3. fig. 39. 40; — Lau. 
Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 111; À. cochlodouta 
umbilicata , Féruss. Moll. 


Animal chagriné , noirâtre, grisàtre en dessous, 
tentacules noirs. 

Coquille oblongue, cylindrique, un peu conique, 
lisse, à peine striée, d'un corné brun ; spire de sept 
tours , Sommet obtus ; ouverture demi-ovale; péris- 
tome réfléchi, blanchâtre, un pli près du bord 
latéral; ombilic profond et très ouvert. 

Daïmètre, deux millimètres ; hauteur, quatre 
millimètres. 

Habite les vieux murs, les rochers, sous les 
pierres, les haies. 


Maillot des mousses. Pupa muscorum. 


Pupa muscorum, Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 
111; — Desu. Encycl. méth. 11; Turbo muscorum, Lin. , 
Helix muscorum, Muzr. Verm. hist. 304; Bulimus muscorum, 
BruG. Encycl. méth. 63; — Porr. Prodr. pag. 51; Pupa 
marginaia, Drar. pag. 61. tab. 3. fig, 36. 37. 38; A. co- 
chlodouta muscorum, Féruss. Moll.; /e petit Barillet, Gzorr. 


98. 


Animal de couleur grisâtre, un peu pâle. 


38 HISTOIRE 


Coquille oblongue, cylindrique, obtuse, d’un 
brun pâle ; spire de six tours ; ouverture demi-ovale 
avec un pli dans le milieu; péristome réfléchi, à la 
suite duquel existe un bourrelet blanchâtre comme 
lui; ombilic peu ouvert. 

Diamètre, un millimètre et demi; hauteur, trois 
millimètres. 

Habite les vieux murs , les fentes des rochers , les 
lieux ombragés parmi la mousse ; le Mans , Sablé: 


Maillot fragile, Pupa frasilis. 


Pupa fragilis, Drap. pag. 66. tab. 4. fig. 4; — Lam. Anim. sans 
vert. tom. 6. 2.° part. pag. 110 ; — Desx. Encycl. méth. 14; 
Turbo perversus , Lan. ; Bulimus similis, Bruce. Encycl. méth. 
96 ; — Por. Prodr. pag. 59; Æ. cochlodina perversa; Fé- 
RusS. Moll. ; l’Anti-Vompareille, Georr. 54. 


Animal noirâtre, pied grisâtre, chagriné, ta- 
chelé, étroit et allongé ; tentacules inférieurs à peine 
visibles. 

Coquille sénesire, turriculée, cylindrique-allongée , 
grêle , transparente , striée, d’un brun pâle ; spire 
de neuf à dix tours, sommet mousse; ouverture 
ovale, à bord sinueux, quelquefois un très petit 
pli sur la columelle; péristome blanchâire ; fente 
ombilicale oblique , peu ouverte. 

Diamètre, deux millimètres ; longueur, huit à 
ncuf millimètres. 
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Habite les vieux murs , les rochers , le pied des 
vieux arbres parmi la mousse; le Mans, route 
d'Yvré, près Coudoie; Brülon, Avessé. 


11 VERTIGO. FERTIGO. 


Animal héliciforme , très petit, spiral, deux ten- 
tacules rétractiles, longs , obconiques, arrondis à 
leur extrémité, oculifères. 

Coquille ovale, cylindrique, spire composée de 
tours peu nombreux, arrondis el à peu près égaux ; 
ouverture droite , courte, dentée ; périsiome sinueux 
et réfléchi. 

Ces trachélipodes sont terrestres ; ils habitent les 
lieux humides , sous les pierres. 


Vertigo pygmée. Vertigo pyemæa 


Vertigo pygmœa, Féruss. Moll.; Pupa pygmæa, Drar. pag 
Go. tab. 3. fig. 30. 31. 


Animal noirâtre, pied grisâtre , tentacules courts. 

Coquille ovale-cylindrique , obtuse, lisse, luisante, 
d'un brun châtain ; spire de quatre iours et demi à 
cinq tours; ouveriure arrondie, garnie de quatre 
dents , dont une sur la columelle ; péristome sinueux , 
réfléchi ; fente ombilicale irès ouverte. 

Diamètre, un millimètre ; hauteur , deux millimetr. 

Habiïe les lieux ombragés , les prés humides ; sous 
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les pierres et parmi la mousse ; le Mans, à l'Epau ; 
Avessé , à Martigné. 


Vert 80 très petit, Vertigo pustila. 


Vertigo pusilla , Mur. Verm. hist. 320 ; — Féruss. Moll. Pupa 
vertigo, Drap. pag. 61. tab. 3. fig. 34. 35. 


Animal d'un gris pâle, transparent, tentacules 
exirêémement petits. 

Coquille sénestre , ovale-cylindracée, obtuse , lé- 
gèrement siriée, d’un brun clair ; spire de quatre à 
cinq lours; ouverlure aussi haute que large , rélrécie 
vers son bord latéral par un pli profond muni d’une 
dent à l’intérieur ; deux plis élevés sur le milieu de 
la columelie, un autre ascendant vers le bord co- 
lumellaire, enfin, un osselet élastique dans le fond 
de l'ouverture; péristome brun, sinueux , réfléchi; 
fente ombilicale oblique, peu ouverte. 

Diamètre, trois quarts de millimètre ; hauteur, 
un millimètre un tiers. 

Habite sous les pierres, dans les lieux humides ; 
au bord des sources des prés de la Guyonnière à 
Martigné , commune d’Avessé. 


V erligo anti-verligo. V erligo anti-verligo. 


Vertigo anti-vertigo, Micu. Compl. pag. 72; Vertigo septem- 
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dentata, Féruss. Moll.; Pupa anti-vertigo, Drap. pag. 60. 
tab. 3. fig. 32. 33. 


Animal noir, 

Coquille dextre , ovale, cylindracée, obtuse, lisse, 
luisante, d’un brun fauve ; spire de cinq tours ; ou- 
veriture demi-ovale, ayant un léger pli vers son 
bord latéral, garnie intérieurement de sept dents, 
dont quatre dans son pourtour supérieur et trois 
sur la columelle; péristome sinueux, légèrement 
réfléchi ; fente ombilicale oblique, peu ouverte. 

Diamètre, un millimètre ; hauteur , environ deux 
millimètres. 

Habite sous les pierres, dans les lieux humides et 
parmi la mousse ; le Mans, au Moulin-à-l'Evèque, 
au Gué- Bernisson ; Avessé, prés de la Guyonnière 
à Martigné. 


TriBu 2. 


GÉHYDROPHILES. 


Couverture, collier, orifice respiratoire, comme 
dans l’hélice ; vivant sur la terre humide. 


3.2 Famille. 


AURICULACEÉS. 


Animal spiral , tentacules cylindriques, renflés au 
sommet, peu contractiles , ayant les yeux placés à 
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leur base interne ; une dent supérieure opposée à une 
langue à crochets. 

Coquille épaisse, solide ; ouverture plus ou moins 
ovalaire, arrondie en avant et le plus souvent retrécie 
par quelques dents ou quelques plis columellaires. 


CARYCRIE. CARYCAIUM 


Animal héliciforme, deux tentacules retractiles , 
gros , cylindriques et obius ; yeux silués derrière et 
près la base des tentacules. 

_ Coquille ovale-oblongue ou cylindrique , à sommet 
obtus ; ouverture entière, droite, courte, avec ou 
sans denis ; péristome réfléchi, point d’opercule. 

_ Trachélipodes terrestres, vivant dans les lieux 
humides, sous les herbes, les feuilles mortes, les 
pierres , etc. Îls se nourrissent de végétaux. 


12 CARYCHIEPYGMÉE. CA4RYCHIUM MINIMUM 


Carychium minimum, Mur. Verm. hist. 321; — Féruss. Moll.; 
— Micu. Compl. p.74; Helix carychium , Guer.; Bulimus 
minimus , Bauc. Encycl. méthod. 21; Porr. Prodr. pag. 49; 
Auricula minima, Drar. pag. 57. tabl. 3. fig. 18. 19; — 
De Roiss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 367; — Lam. Anim. sans 
vert. tom. 6. 2.° part. pag. 140; — Des. Encycl. méth. 18. 


Animal d’un jaune pâle. 
Coquille oblongue, lisse, blanchâtre, diaphaue ; 
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spire de cinq tours; ouverture demi-ovale, ayant 
une très petite dent à son bord latéral, un autre sur 
le bord columellaire et un pli sur la columelle ; péris- 
tome arrondi, réfléchi, garni d’un bourrelet blar- 
châtre. 

Diamètre, un millimètre ; hauteur , deux millim. 
Habite les lieux humides, sous le bois pourri, les 


feuilles mortes, les pierres. 
Trinu 3. 
HYGROPHILES. 


Sans cuirasse et sans collier , vivant dans les eaux 
douces , stagnantes ou courantes , à leur surface ou 
dans leur profondeur. 


4.° Famille. 
LYMNACÉS. 


Corps de forme variable, tentacules contractiles , 
portant des yeux sessiles au côté interne de leur base. 
Coquille de forme très variable, mince, à bord 


latéral tranchant. 
43 PLANORBE. PLANORBIS. 


- Animal comprimé, enroulé ; pied court et ovale ; 
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deux tentacules coniractiles très longs, sétacés ; 
bouche ayant supérieurement une dent en croissant, 
et inférieurement un renflement lingual, garni de 
petits crochets. 

Coquille discoïde ou enroulée dans le même plan, 
à spire non saillante , de sorte qu'elle paraît plus ou 
moins creuse de chaque côté ; ouverture transverse, 
à bords tranchans et désunis par le dernier tour de 
spire. 

Les planorbes rampent et nagent ; dans ce dernier 
acte ils se tiennent renversés à la surface de l’eau, 
alors qu’ii fait beau temps. 


$ I. Espèces non carènées. 


Pianorbe corné. PlJanorbis corneus 


Planorbis corneus, Potr. Prodr. pag. 87; — Drar. pag. 43. 
tab. 1. fig. 42. 48.44; — De Rorss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 
377 ; — Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 152 ; — 
Des. Encycl. méth. 1. pl. 460. fig. 1. a. b; Helix cornea, 
Lin. ; Planorbis purpura, Muzz. Verm. hist. 343; — Laisr. 
Synops. tab. 137. fig. 41; le grand Planorbe, Georr. 84. 


Animal noïrâtre , tentacules longs , flexibles, plus 
A LA 
pales, yeux petits. 
Coguille dure, striée, brunâtre, plus pâle et presque 
plane en dessous, concave et fortement ombiliquée 
en dessus ; spire de cinq tours arroniis, le dernier 
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très ample ; ouverture arrondie, échancrée par le 
dernier tour, bord supérieur plus avancé aue l'in- 
férieur ; péristome simple. 

Diamètre , vingt à trente millimètres ; épaisseur , 
neuf à dix millimètres. 

Habite les fossés communiquant avec les rivières , 
les étangs. 

Obsere. : il sort un liquide rougeâtre des blessures 
faites à ce mollusque. 


Planorbe entortillé.  P/anorbis contortus. 


Planorbis contortus, Muzr. Verm. hist. 348; — Porn. Prodr. 
pag. 89; — Drar, pag. 42. tab. 1. fig. 39. 4o. 41; — Law. 
Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 154.; — Desx. 
Encycl. méth. 10; Helix contorta, Lin. ; Le petit Planorbe 
à six spirales rondes, GEorr. 80,. 


Animal d'un gris brun, tentacules très couris, 
blanchâtres. 

Coquille brunâtre ou jaunâtre , finement striée , 
quelquefois hispide, plane en dessas, avec une fos- 
seite au centre , ayant en dessous un ombilic profond 
et évasé ; spire de six à sept tours arrondis ; ouver- 
iure semi-lunaire, à bord supérieur un peu plus 
avancé que l’inférieur ; péristome simple. 

Diamètre, quatre millimètres ; épaisseur , un mil- 
limètre et demi. 

Habite les fossés aquatiques ; le Mans, au Moulin- 
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à-l'Evêque , au Gué-Bernisson ; fossés de la prairie 
de Brûlon ; Avessé , ceux de la prairie de Martigné. 


Planorbe hispide. Planorbrs hispidus. 


Planorbis hispidus, Drap. pag. 43. tab. 1. fig. 45 à 48; — Lau. 
Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 15/4; Planorbis albus, 
Muzc. Verm. hist. 350; Helix alba, Guer.; Planorbis villosus, 
Potr. Prodr. pag. 95; le Planorbe velouté , Georr. 06. 


Animal grisâtre ; tentacules blanchâtres ; yeux 
nOIrS. 

Coquille d’un brun pâle ou blanchâtre, transpa- 
rente, presque plane en dessus, ombiliquée des deux 
côtés, mais plus fortement en dessous ; marquée de 
stries longitudinales, coupées par d’autres sensibles 
et transversales ; hérissée de pointes conïques, ca- 
duques , plus visibles sur le dos de la coquille ; spire 
de trois tours et demi; ouverture ovale à bord su- 
périeur plus avancé que linférieur; péristome 
simple. 

Habite les rivières , les ruisseaux et les fossés qui 
y communiquent. Le Mans, à Chaoué ; Avessé , etc. 


Planorbe spirorbe. Planorbis spirorbis. 


Planorbis, Murz. Verm. hist. 347 ; — Drap. pag. 45. tab. 2. 
fig, 8. 9. 10; — Por. Prodr. pag. 91; — Lam. Anim. sans 
vert. tom. 6.2. part. pag. 153; — Desx. Encycl. méth. 
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8; Helix spirorbis, Lin.; Le petit Planorbe à cinq spirales 
rondes , GEOrF. 83. 


Animal grisâtre. 

Coquille plane en dessus, ombiliquée, un peu 
concave et ombiliquée en dessous, cornée, jaunâtre, 
striée ; spire de cinq tours arrondis, l’extérieur un 
peu plus grand relativement aux autres ; ouverture 
arrondie à bords épaissis, le supérieur dépassant 
peu l’inférieur ; péristome blanchôtre à l’intérieur. 

Diamètre , quatre à six millimètres; épaisseur , un 
peu plus d’un millimètre. 

Habite les fossés aquatiques communiquant aux 
rivières et ruisseaux: le Mans, au Moulin - à- 
l'Evêque ; Brûlon, les fossés de la prairie com- 
mune. 


$ II Espèces carènées. 


Planorbe leucostome. Planorbrs leucostoma. 


Planorbis leucosioma, Mir. Moll. Maine-et-Loir. pag. 16: 
—Micx. Compl. pag. 80. pl. 16. fig. 3. 4.5; Planorbis vortex, 
var. B. Drap. pag. 44. tab. fig. 6. 7. ; Planorbis rotundatus ? 
Porr. Prodr. 93. 


Animal d’un brun rougeâtre en dessus, rose en 
dessous , tentacules roses. 

Coguille d’un brun jaunâire , striée, concave en 
dessus, plane en dessous, ombiliquée des deux 


mener 
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côtés ; cinq à six tours de spire , arrondis en dessus, 
le dernier à peu près égal aux autres, légèrement 
carèné en dessous ; ouverture ovale à bords épaissis , 
le supérieur un peu plus avancé que l’inférieur ; pé- 
ristôme garni à l’intérieur d’un bourrelet blanchätre. 

Diamètre, six à huit millimètres; épaisseur, un 
millimètre ct demi. | 

Habite les fossés aquatiques , communiquant aux 
rivières ; le Mans, Moulin-à-l'Evêque. 


Planorbe contourné. PlJanorbis vortex. 


Planorlis vortex, Muzz. Verm, hist. 345; — Drap. pag. 44. 
tab. 2. fig. 6. 7 ; — De Roiss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 377; 
— Lau. Anim. sans vert. tom. 6. 2° part. pag. 154 ; — Porn. 
Prodr. pag. 93; — Des. Encycl. méth. 9; Æelix vortez, 
Lix. ; le Planorbe à six spirales à arete, Gxorr. 93. 


Animal brunâtre, tentacules pâles. 

Coquille d'un brun pâle, cornée, transparente, 
siriée, concave en dessus, plane et un peu ombi- 
liquée en dessous; spire de six à sept tours, le 
dernier carèné inférieurement ; ouverture ovale un 
peu anguleuse, à bord supérieur beaucoup plus 
avancé que l'inférieur; péristome simple, sub- 
continu. 

Diamètre, huit millimètres; épaisseur, un mill. 

Habite les fossés aquatiques , les étangs ; le Mans, 
au Moulin-à-lEvêque. 
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Planorbe comprimé. Planorbis compressus. 


Planorbis compressus , Micu. Compl. pag. 81. pl. 16. fig. 6. 7. 
8 ; Planorbis vortex var.a, Drar. pag. 45. tab. 2. fig. 4. 5. 


Animal d'un gris blanchâtre, transparent. 

Coquille très aplatie , couleur de corne pâle, 
striée, iransparenie, concave en dessus, plane et 
même légèrement convexe en dessous , ombiliquée 
des deux côtés ; spire de six à sept lours, le dernier 
un peu plus grand, carèné dans son milieu ; ou- 
verture anguleuse, à bord supérieur beaucoup plus 
avancé que linféricur ; péristome simple, non 
cenlinu, 

Diamètre, huit millimètres ; épaisseur, un peu 
moins d’un millimètre. 

Habite les fossés des ruisseaux , rivières et étangs, 
le Mans , au Moulin-à-l'Evêque. 


. +» À n ° 
Planorbe carené. PjJanorbis carinatus. 


Planorbis carinatus, Mozz. Verm. hist. 344; — Laisr. tab. 138. 
fig. 4a ; — Drar. pag. 46. tab. 2. fig. 13. 14, 16; — De 
Rorss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 3798; — Lam. Anim. sans 
vert. tom 6. 2.° part. pag. 153 ; — Desu. Encycl. méth. 7 ; 
— Helix planorbis, Lain.; Planorbis acutus, Potr. Prodr. 
ot ; Le Planorbe à quatre spirales à arète | GEorr. 90. 


Animal noirâtre ou grisâtre, tentacules de la 
même couleur ; pied bilobé antérieurement. 


4 


ï 
| 
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Coquille cornée, un peu transparente, striée, 
concave en dessus, presque plane en dessous ; 
spire de quatre tours à peu près aussi convexes en 
dessous qu’en dessus, carènés dans leur milieu ; 
ouverture ovale, anguleuse, à bord supérieur beau- 
coup plus avancé que l’inférieur ; péristome simple. 

Diamètre, dix à douze millimètres ; épaisseur, 
deux millimètres. 

Habite les fossés aquatiques, les étangs et les 
ruisseaux. 


Planorbe ombiliqué.  Planorbis umbilicatus. 


Planorbis umbilicatus, Muzz. Verm. hist. 346; Planorbis mar- 
ginatus, Drar. pag. 45. tab. 2. fig. 11. 12. 15 ; — Var. de 
Roiss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 378; Helix complanata, 
Lan. ; Planorbis complanaius, Poir. Prodr. pag. 03 ; le Pla- 
norbe à trois spirales à arète, Georr, 94. 


Animal noirâtre, pied oblong, grisâtre ; tentacules 
roux, ou blanchâtres. e 

Coquille d'un brun fauve , striée, concave et om- 
biliquée en dessus , plus ou moins plane en dessous ; 
spire de cinq tours convexes en dessus, carènés 
inférieurement, ce qui les fait paraître aplatis en 
dessous ; ouverture ovale, à bord supérieur beaucoup 
plus avancé que l’inférieur ; péristome simple. 

Diamètre , douze à quinze millimètres ; épaisseur, 
trois millim. | 

Habite les fossés aquatiques , les étangs, etc. 
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Obsere. : ceite espèce laisse échapper, ainsi que 
le Planorbe corné , un liquide rougeâtre des blessures 
qui lui sont faites. 


Planorbe dentelé. PJanorbis cristatus. 
Planorbis cristatus, DraAr. pag. 44. tab. 2. fig. 1. 2. 5. 


Animal d’un gris jaunâtre , tentacules bianchâtres. 

Coquille d’un brun pâle, très transparente , plane 
en dessus avec une légère fosselte au milieu, for- 
tement ombiliquée en dessous, marquée de dis- 
tance en distance de pelites lames ou stries élevées 
qui font paraître la carène dentelée ; ouverture ar- 
rondie , à bords presqu'égaux ; péristome simple, 
continu. 

Diamètre, deux millimètres. 


Habite les fossés aquatiques , ceux des prairies du 


Mans ( Anjubault ). 


Planorbe tuilé, PlJanorbis imbricatus. 


Planorbis imbricatus, Murr. Verm. hist. 351 ; — Drar. pag. 
4%. tab. 1. fig. 49. 50. 51.; — Pom. Prodr. pag. 95 ; — De 
Rorss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 378; — Law. Anim. sans 


vert. tom, 6. 2.° part. pag. 155; — Desx. Encycl. méth. 11 ; 
Turbo nautileus , Lin. ; le Planorbe tuilé , Grorr. 97. 


Animal gris, tentacules blanchâtres à peine aussi 
longs que la tête , yeux noirs. 


a 
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Coquille d’un brun pâle ou cendré, transparente , 
un peu aplatie ei carènée, plane en dessus, om- 
biliquée en dessous , striée et recouverte d’un épi- 
derme dont les lames soulevées sur la carène à des 
distances assez régulières , la font paraître dentelée ; 
spire de deux à trois tours; ouverture ovale-ar- 
rondie , à bord supérieur plus avancé que l’inférieur ; 
péristome simple, subcontinu. 

Diamètre, deux à trois millimètres. 

Habite les ruisseaux, les fossés aquatiques, les 
mares. Le Mans, vieilles marnières , aux Ruelles : à 
Vallon ( Anjubault ). Avessé , ruisseau de la prairie 
de Martigné. | 


Planorbe luisant. PJanorbis nitidus. 


Panorbis nitidus, Muzz. Verm. hist. 349; — Lam. Anim. sans 
vert. tom. 6. 2.° part. pag. 155; — Desx. Encycl. méth. 12; 
Helix nitida Gue. ; Planorbis complanatus , Drar. pag. 47. 
tab. 2. fig. 20. 21. 22. 


Animal noirâtre , tentacules blancs au sommet. 

” Coquille aplatie, légèrement convexe des deux côtés; 
blanchâtre , luisante , transparente , finement striée, 
ombiliquée en dessous ; spire de quatre tours, le der- 
nier beaucoup plus ample , carènés dans leur milieu ; 
ouverture semi-lunaire, à bord supérieur un peu 
plus avancé que l’inférieur ; péristome simple. 


* 
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Diamètre , deux à trois millimètres ; épaisseur, un 
millimètre. 

Habite les étangs et fossés des marais ; à Chan- 


tenay, étangs de Groteau et de Voisins; à St. 
Maixent ( Anjubault ). 


Planorbe cloisonné. P/anorbis clausulatus. 


Planorbis clausulatus, Féruss. ; Planorbis nitidus, Drar. pag. 
46. tab. 2. fig. 19. 18. 10. 


Animal noir , pied allongé , tentacules noirâtres. 
Cogurlle d’un jaune ambré, luisante, striée , trans- 
parente, convexe en dessus, un peu plane et for- 
tement ombiliquée en dessous ; spire de quatre tours ; 
le dernier plus ample , carèné inférieurement , laisse 
apercevoir à travers ses parois de petites lames 
élevées qui forment comme des demi-cloisons ; ou- 
veriure semi-luuaire, à bord supérieur dépassant 
de beaucoup l’inférieur ; péristome simple. 
Diamètre, trois à quatre millimètres; épaisseur , 
un millimètre et demi. 
Habite les eaux tranquilles; le Mans, fossés de 
la ferme de Sablé au Gué-de-Maulny ; à St.-Maixent 
( Anjubault); Ecommoy, flaque d’eau du pré de 
Moque-Souris dépendant de Bézonnais. 


14 PHYSE. PHYSA. 


Animal ovale, spiral. à pied arrondi antérieu- 
1 SP 3 


54 HISTOIRE 


rement, aigu postérieurement; manteau digité ou 
simple en ses bords , assez ample pour se recourber 
et pouvoir recouvrir la coquille; deux tentacules 
grèles , oculés à leur base interne. ra 

Coquille sénestre , ovale ou oblongue , très fragile ; 
ouverture lancéolée à bord latéral tranchant : colu- 
melle torse. 

Les Physes rampent ou nagent ; on les trouve 
attachées aux plantes aquatiques dont elles se nour- 
rissent. Elles habitent de préférence les eaux pures. 


Physe des mousses,  Physa hypnorum. 


# 


Physa hypnorum , Drap. pag. 55. tab. 3. fig. 12. 13; — De 

 Rorss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 3445; — Lim. Anim. sans 
_vert. tom. 6. 2,° part. pag. 157 ; — Des. Encycl. métn. 3; 
Bulla hypnorum, Lin. ; Bulla turrita, Guez.; Planorbis 
turrüius, Mur. Verm. hist. 354; Bulimus hypnorum , Bruc. 
Encycl. méth. 11 ; — Porn. Prodr. pag. 48. 


Animal noirâtre, à manteau non divisé en ses 
bords ; ientacules à extrémité blanche, yeux irès 
noirs. 

Coquille allongée , conique , à sommet aigu, bru- 
nâtre ou jaunâire, lisse , luisante , transparente; 
spire de six tours, l'inférieur irès ample et un peu 
ventru ; ouverture oblongue - lancéolée , à bord 
latéral mince, coloré , le columellaire épaissi, blan- 
châtre à la base; péristome simple. 
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Diamètre , quatre à six millimètres; hauteur, 
douze à quinze millim. 

Habite les mares et fossés aquatiques ; le Mans, 
chemin du Gué-Bernisson à l'Epau. 


Physe aigue. Physa acuta. 


Physa acuta, Drap. pag. 55. tab. 3. fig. 10. 11. 


VARIÉTÉ B. Subacuta. 


Animal noirâtre, manteau à bords non divisés. 

Coquille ovale, mince, transparente, couleur de 
corne, marquée de stries longitudinales très fines ; 
spire de cinq tours, sommet aigu ; ouverture ob- 
longue , rétrécie supérieurement , bord latéral mince, 
bord columellaire sinueux, épaissi et blanchätre ; 
péristome garni à l’intérieur d’un bourrelet mince et 
blanchôtre. 

Diamètre, six à huit millimètres ; hauteur, dix à 
douze millim. 

Habite les fossés en communication avec les ri- 
vières ; ceux du Moulin-à-l'Evêque, au Mans. 

Observ. : la variété B. moins aigue, est celle que 
nous avons trouvée aux environs du Mans. 


Physe des fontaines. Physa fontinalrs. 


Physa fontinalis , Drar., pag. 54 tab. 3. fig. 8. 9; — De Ross. 
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Buff. Sonn. tom. 5. pag. 34/4 ; — Lam. Anim. sans vert. tom. 
6. 2. part. pag. 156; — Drsu. Encycl. méth. 2; Bulla 
Jontinalis, Lin.; Planorbis bulla , Muzc. Verm. hist. , 353; 

Bulimus Ramos Bruc. Encycl. méth. 17; — Porn. Fo 
pag. 41 ; la Bulle aquatique , Georr. 101. 


Animal d’un gris noirâtre en dessus, plus pâle en 
dessous , pied allongé, aigu postérieurement ; man- 
teau à bords divisés, segmens linéaires recouvrant la 
coquille ; tentacules blanchâtres. 

Coquille ovale , très fragile , brillante, diaphane, 
couleur de corne pâle, spire de quatre tours, l'in- 
férieur irès ample ; sommet très obtus, ouverture 
grande , ovale-oblongue , à bords irès minces; pé- 
ristome simple. 

Diamètre, quatre à six millimètres; hauteur , six 
à huit millim. 


Habrte les fontaines, les mares et fossés aquatiques. 


15 LYMNÉE. LYMNAEA. 


Animal ovale, plus ou moins spiral; manteau à 
bords épaissis sur le cou; pied grand, ovale, subé- 
_marginé antérieurement ; deux tentacules conirac- 
üles, courts, aplatis, iriangulaires, oculés à leur 
base interne. 

Coquille ovale ou oblongue , ventrue, conique ou 
turriculée , mince ; ouverture ovale, à bords désunis , 
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le bord latéral tranchant, le columellaire avec un 
pli oblique sur la columelle. 

Les Lymnées sont aquatiques, elles rampent et 
nagent. C’est renversées à la surface de l’eau qu’elles 
exéculent ce dernier genre de locomotion. Elles 
peuvent aussi vivre plusieurs jours hors de l’eau, 

Elles déposent sur les pierres ou autres corps 
plongés dans l’eau, une masse gélatineuse d’un 
volume proportionné à celui de l’espèce. On y aper- 
çoit des globules transparents surmontés d’un point 
noir. Bientôt ce point noir se développe, et au 
bout de quelques semaines on voit se former Ge pe- 
tiles coquilles pourvues de leur animal, 


Lymnée stagnale.  Lymnæa stagnalis. 


Lymnœæa stagnalis, Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. 
pag. 159; — De Ross. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 348 ; Helix 
stagnalis, Lin. ; — Last. tab. 123. fig. 21; Buccinum sta- 
gnale, Murs. Verm. hist. 327; Bulimus stagnalis, Bruc. 

. Encycl. méth. 13 ; — Porr. prodr. pag. 33 ; Limneus sta- 
gnalis, Drar. pag. 51. tab. 2. fig. 38. 39 ; le grand Buccin, 
GEOFF. pag. 72. 


VaRtéTÉ B. Subfusca,. 


Animal grisâtre ou roussâtre , plus pâle en dessous. 
Coquille ovale-oblongue, grisâtre, fauve ou bru- 
nâtre, transparente , slriée ; spire de six à sept tours, 
inférieur un peu anguleux, ventru et très grand, 


L# 
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les autres arrondis, formant en diminuant un cône 
effilé à sommel très aigu ; suture peu profonde ; ou- 
verture ovale, très grande , bord latéral tranchant, 
un peu sinueux , le columellaire réfléchi sur la fente 
ombilicale qui est rarement visible. 

Diamètre, quinze à vingt millimèires ; hauteur , 
trente à quarante millim. Ces dimensions sont beau- 
coup plus faibles dans la variété B. 

Habrte les eaux stagnantes. 


Lymnée glutineuse, Lymnæa glutinosa. 


Lymnæa glutinosa, Micu. Compl. pag. 88. tab. 16. fig. 13. 14; 
Helix glutinosa; GueL.; Buccinum glutinosum, Muir. Verm. 
hist. 323; Bulimus glutinosus, Poir. Prodr. pag. 41; — 
Bruc. Encycl. méth. 16; Zimneus glutinosus, Drap. 


pag. 50. 


4 


Animal blanchâire ou jaunâtre ; marqué de points 
dorés ou de taches brunes visibles à travers la co- 
quille ; tête et partie extérieure du manteau parsemés 
de taches grisâtres ; tentacules blanchâires, légè- 
 rement ponclués de jaune d’un côlé ; manteau très 
- extensible » pouvant envelopper la coquille, ce qui 
Pa fait croire recouverte d’un enduit visqueux. 

Coquille ovale, très ventrue, mince, diaphane, 
extrêmement fragile, de couleur de corne claire, 
légèrement striée; spire de trois tours, l’inférieur 
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très ample, les autres très pelits, sommet obtus ; 
ouverlure ovale, irès large. 

Diamètre, huit à dix millimètres ; hauleur , dix à 
douze millim. 

Habite les eaux stagnantes; ruisseau, à la queue 
d’un élang , traversant le chemin qui conduit de la 
forêt de Jupilles à Chahaignes. 


Lymnée ven{rue. Lymnæa auricularra. 


Lymnæa auricularia, Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. 
pag. 159; — De Roiss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 348; — 
Desu. Encycl. méth. 13; Buccinum auricula , Muir. Verm. 
hist. 322; Helix auricularia, Ian.; Bulimus auricularia , 
Bruc. Encycl. méth. 14; — Porn. prodr. pag. 39 ; Lmneus 
auricularius, Drar. pag. 49. tab. 2. fig. 28. 29; le Radis ou 
Buccin ventru, GEOFF. 77. 


Animal d'un gris noirâtre, plus pâle en dessous, 
parsemé de points colorés qui paraissent à travers 
la coquille. 

Coquille ovale , très ventrue, luisante, transpa- 
rente, d’un fauve clair, finement striée ; spire de 
quatre tours, l’inférieur excessivement grand, les 
autres très pelits, sommet aigu ; ouverlure ovale, 
très grande , bord columellaire évasé, recouvrant en 
partie la fente ombilicale. 

Diamètre, quinze à vingt millimètres ; hauteur , 
vingi à vingl-cing millim. 
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Habite Îles rivières , ruisseaux et fossés qui y 
communiquent. 


Lymnée ovale. Lymnœa ovala. 


Lymnæa ovata , LAM. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 
161 ; — Desu. Encycl. méth. 10; Welix teres, Guez.; Lime 
neus ovatus , Drar. pag. 50. tab. 2. fig. 30. 31. 


Variété B, Limosa. Drap. tab. 2. fig. 33. Bulimus li- 
mosus , Porn. Prodr. pag. 39. 


Animal fauve ou grisâtre, avec des points dorés 
ou des taches noires visibles à travers la coquille ; 
pied avec un sillon marginal ; tentacules blanchätres. 

Coguille ovale, ventrue , luisante, transparente, 
de couleur fauve , finement striée ; spire de quatre 
tours et demi, l’inférieur ample, les supérieurs plus 
allongés et décroissant moins vite que dans la lÿm- 
née ventrue, sommet aigu; ouverture ovale, bord 
columellaire évasé, recouvrant presqu’en entier la 
fente ombilicale. 

Diamètre, dix à douze millimètres ; hauteur , seize 
à vingt-deux millim. 

Habite les rivières , les étangs et ruisseaux, 

La variété B, plus petite et salie par une incrus- 
tation limoneuse, dans les mares et fossés des 
chemins. 
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Lymnée voyageuse. Lymnæa peregra. 


Lymnœæa peregra, Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 
461 ; Buccinum peregrum, Muz. Verm. hist. 324; Bulimus 
peregrus, Bruc. Encycl. méth. 10; Limneus pereger , Drar. 
pag. 5o. tab. 2. fig. 34. 35. 


Animal d'un gris fauve ou brunâtre, marqué de 
points dorés ou noirâtres, visibles à travers la co- 
quille ; ces points manquent sur le pied.et les tenta- 
cules , qui sont d’ailleurs d’une couleur plus pâle. 

Coquille ovale - oblongue , cornée ou brunâtre, 
striée ; spire de quatre iours et demi, le dernier 
très grand, suture profonde, sommet aigu ; ouverture 
ovale , bord latéral un peu droit , quelquefois bordé 
de blanc à l’intérieur, bord columellaire sinueux, 
évasé et réfléchi ; fente ombilicale peu sensible. 

Diamètre , huit à dix millimètres ; hauteur , seize à 
dix-huit millim. 

Habite les eaux satgnantes, fossés des prés du 
Mans ; à St.-Maixent ( Anjubault ). 


Lymnée des marais. Lymnæa palustris, 


Lymnæa palustris, Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. 
pag. 160 ; — Desn. Encycl. méth. 12 ; Felix corvus, Guer. : 
Bulimus palustris, Bruc. Encycl. méth. 12. var. B; — Por. 
Prodr. pag. 35; Limneus palustris, Drap. pag. 52. tab, 2. 


fig. 40. 41. 
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VARIÉTÉ B. Media. Helix palustris, Gmec.; Buccinum 
palustre, Mur. Verm. hist. 326; 
Bulimus palustris, var. A. Bruc. 
Encycl. méth. 12; Zimneus pa- 
lustris, var. B. Drap. tab. 2. fig. 
42. tab. 3, fig. 1; List. tab. 124. 
fig. 24. 

Variété C. Minor. Helix fragilis, Eax.; Last. tab. 8. 
fig. 3; Guazr. tab. 5. fig. E; Lim- 
neus palustris, var. C. Drap. tab. 


3. fig. 2. 


Animal brunâtre, quelquefois marqué de points 
d’un jaune pâle non visibles à travers la coquille ; ten- 
tacules blanchâtres. 

Coquille ovale - oblongue, opaque et d’un brun 
plus ou moins foncé dans ies deux premières va- 
riétés, transparente el cornée dans la troisième ; 
spire de six tours progressivement décroissans , mar- 
qués extérieurement, outre les siries transversales, 
de bandes longitudinales saillanles, sommet aigu: 
ouverture ovale , point de fente ombilicale. 

Diamètre, variété À, dix millimètres; hauteur, 
vingt à vingl-cinq millim. 

Variété B, sept à huit millimètres; hauteur, 
quinze à seize millim. 

Variété C, six à huit millimètres ; hauteur , dix à 
douze millim. 

Habite les eaux stagnantes , les fossés aquatiques. 
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Lymnée leucostome. Lymnæa leucostoma. 


Lymnæa leucostoma, Law. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. 
pag. 162 ; — Desu. Encycl. méth. 5; Zimneus elongatus, 
Drap. pag. 53. tab. 3. fig. 3. 4; Bulimus leucostoma , Pom. 
Prodr. pag. 37. 


Animal d'un gris noirâtre, tentacules plus pâles, 
yeux noirs; une tache blanchâtre près de chaque 
œil. 

Coquille allongée, turriculée , cendrée ou un peu 
brune, transparente, striée ; spire de sept tours, 
sommet aigu; ouverture ovale, un peu rélrécié, 
_ bordée intérieurement d’un bourrelet blanchâtre, 
bord un peu membraneux ; point de fente ombilicale. 

Diamètre, quatre à cinq millimètres ; hauteur, 
douze à dix-sept millim. 

Habite les fossés aquatiques. 


Lymnée gencivée. Lymnæa gingivata, 


Lymnæa gengivata , planche 1, figures 8. 9. 10; Limneus 
minutus, Var. y, Drar, pag 53? 


Animal brunätre. 
Coquille ovale-oblongue , d’un brun fauve , trans- 
parenle , très finement striée; spire de quatre tours 
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et demi à cinq tours , suture marquée , sommet aigu; 
ouverture ovale, à bords membraneux, garnie à 
l'intérieur d’un bourrelet épais et blanchâtre, bord 
columellaire évasé, arrondi; point de fente om- 
bilicale. 

Diamètre, deux à trois millimètres ; hauteur, 
quatre à sept millim. 
Habite les fossés aquatiques ; le Mans , chemin du 
Gué-Bernisson à l’Epau. | 


Lymnée ironcatulée. Lymnæa truncatula. 


Lymnæa truncatula, pl. 2. fig. 1.2.3 ; Buccinum truncatulum, 
Mouzz. Verm. hist. 325; Helix fossaria, des Anglais; Zim- 
neus minutus, var. B. Drar. pag. 53. tab. 3. fig. 5. 6. 


Animal d’un gris noirâtre. 

Coquille ovale-oblongue, noire ou d’un brun noi- 
râtre, striée, un peu iransparenle; spire de cinq 
tours ou cinq tours et demi très convexes, coupés 
obliquement vers la base et ironqués transversale- 
menti en dessus, le dernier tour beaucoup plus ample, 
suture très profonde ; ouverture ovale, à bord colu- 
mellaire très sinueux, évasé, réfléchi, collé sur le 
second tour et ordinairement sale; une pelite fente 
ombilicale siluée en arrière. 

Diamètre, quatre à cinq millimètres ; hauteur , 
dix à douze millimètres. 
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Habrte les fontaines; lavoir du pré de la Guyonnière, 
dépendant de Martigné, commune d’'Avessé, 


Lymnée pelite Lyrnnæa minuta,. 


Lymnœa minuta, Law. , Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 
162 ; — Desn. Encycl. méth. 6; Helix limosa, Lin. ; Buc- 
cinum minus, List. tom. 2. fig. 22 ; Limneus minutus, Drap, 


pag. 93. tab. 3. fig. 5. 6. 7; le petit Buccin, Gxorr. 75. 


Animal noirâtre, blanchâtre en dessous , marqué 
de taches jaunes visibles à iravers la coquille. 

Coquille ovale-oblongue , d’un gris jaunâtre , trans- 
parente , finement striée ; spire de cinq tours ; suture 
profonde, sommet aigu; ouverture ovale, dénuée 
de bourrelet intérieur, bords sans membrane, le 
columellaire évasé , à peine sinueux , recouvrant une 
fente ombilicale peu sensible. 

. Diamètre, deux à trois millimètres; hauteur, 
quaire à six millien. 

Habite les fontaines et les fossés alimentés par 
leurs eaux. 


ORDRE 2. 


PULMOBRANCHES OPERCULÉS. 
Toujours contenus dans une coquille spirale pour- 
vue d’un opercule ; respirant comme les précédens ; 

sexes séparés. ; | 
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5,€ Famille. 
CRICOSTOMÉS. 


Animal spiral à tête proboscidiforme, yeux sessiles, 
situés au côlé externe de la base des tentacules. 

Coguille à ouverture circulaire, complètement 
fermée par un opercule calcaire ou corné , à sommet 
subcentral. 


16 CYCLOSTOME. CYCLOSTOM 4. 


Animal spiral ; tête en forme de trompe, à deux 
tentacules cylindriques , renflés à l’extrémité , oculés 
* à leur base externe ; pied petit. 

Coquille élevée , tours de spire arrondis ; ouverture 
ronde à bords réunis et réfléchis ; opercule complet, 
non spiral. 

Trachélipode terrestre, habitant les terrains cal- 
| caires, 


Cyclostome élégant.  Cyclostoma elegans. 


Cyclosioma elegans , Drar. pag. 32. tab. 1. fig. 5.6. 7.8; — 
Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 148; — De 
Roiss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 297 ; — Desu. Encycl. méth. 
6.; Turbo elegans, Gme.; Potr. Prodr. pag. 31; MVerita 
elegans, Murz. Verm. hist. 363; De BLainv. Faun. franc. 
Céphalés. pl. 12. c. fig. 2; l’'élégante Striée, Grorr. 108. 
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Animal d’un brun noirâtre, plus pâle en dessous ; 
cou, tête et ientacules ridés transversalement, ceux-ci 
grisätres , linéaires, noirs et arrondis à leur extré- 
milé ; yeux noirs. 

Coguille ovale-conique , dure , élégamment striée , 
grisâtre ou roussâtre , tantôt marquée de deux séries 
de taches brunes , tantôt sans taches, spire de cinq 
tours arrondis, sulure profonde ; ouverture arrondie, 
péristome simple ; fente ombilicale profonde ; oper- 
cule corné à stries disposées en spirale. 

Diamètre , huit à dix millimètres; hauteur, qua- 
torze à quinze millim. | 

Habite les champs calcaires , les vignes , les haies. 


ORDRE 3. 
PECTINIBRANOCHES. 


Respiration aquatique , s’exécutant par des bran- 
chies finement denticulées comme un peigne ;,fsituées 
à la partie antérieure du dos et contenues dans une 
cavité dont la paroi supérieure est dépourvue de 
tube , mais munie d’un appendice linguiforme. 


6.° Famille. 


TURBINÉS. 


Animal à deux tentacules subulés, contractiles, 


‘eculés à leur base. 


| en € 


ee 
», 


hs 
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Coquille à ouverlure arrondie ou ovale, à bords 
non désunis , sans canal ni échancrure. 


17 PALUDINE. PALUDINA. 


Animal ovale, spiral , tête en forme de trompe ; 
tentacules coniques, obtus, portant les yeux sur un 
renflement existant vers leur tiers inférieur externe ; 
bouche sans dent, renflement lingual hérissé ; or- 
ganes de la respiration formés par trois rangées de 
filamens branchiaux ; pied trachélien, ovale, avec 
un sillon marginal antérieur. / 

Coquille épidermée, conoïde, à sommet mame- 
lonné, tours de spire arrondis ; ouverture arrondie 
ou ovale, à bords réunis, tranchans ; opercule 
corné , orbiculaire, strié, à élémens concentriques, 

Les sexes sont séparés dans les Paludines , elles 
vivent dans les eaux vives ou dormantes. 


$ I. Spire allongée, coquille cylindracée. 
Paludine de Férussac.  Paludina Ferussina. 


Paludina Ferussina, C. des Mouuixs , Bull. de la Soc, lin. de 
Bord. tom. 2. p.65. n.° 5 ; — Micu. Compl. pag. 93. tab. 15. 
fig. 56. 57. 


Animal très noir en dessus, pied grisàtre, aigu 
postérieurement , à deux lobes antérieurement qui 
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dépassent le mufle ; opercule gris, enfoncé dans la 
coquille. 

Coquille cylindracée , mince , transparente, blan- 
châtre, souvent encroutée d’un limon d’un vert 
noirâtre ; cinq tours de spire arrondis, suture pro- 
fonde , sommet obtus et mamelonné ; ouverture 
ovale arrendie, périsiome simple, fente ombilicale 
très étroite. 

Diamètre, un millimètre et demi ; hauteur , trois 
millimètres. 

Habite les sources, au pied des rochers , parmi le 
Lemna trisulca; à Sablé, près le four à chaux de 
P'Arc-en-Pied ; Chevillé , à la Chenardière. 


$ II. Spire courte, coquille ovale. 
Paludine impure, Paludina impura. 


Paludina impura, Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. 
pag. 175; — Desu. Encycl. méth. 7; Helix tenticulata, Lin. ; 
Merita jaculator, Mur. Verm. hist. 572; — List. tab. 132. 
fig. 32 ; Bulimus tentaculatus, Por. Prodr. pag. 61; Cyclos- 
toma impurum, Drar. pag. 86. tab. 1. fig. 19. 20; — De 
Roiss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 299; la petite Operculée 
aquatique, GEorr. 115. . 


Animal noirâtre , avec de nombreux poinis dorés, 
visibles à travers la coquille, quand celle-ci est nette ; 
tentacules longs , très flexibles ; anus proéminent, 
situé au côté droit. 
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Coquille ovale-oblongue , jaunâtre et transparente 
quand elle n’est point salie par une incrusialion li- 
moneuse , striée; spire de cinq tours à cinq tours et 
demi, sommet aigu ; ouverture ovale, bordée in- 
térieurement d’un bourrelet blanchâire, péristome 
bordé de brun; point de fente ombilicale ; opercule 
corné, blanchâtre, transparent, marqué de deux 
sillons circulaires. 

Diamètre, six à sept millimèires; hauteur, huit 
à douze millim. 

Habite les petites rivières, les ruisseaux et les 
fossés aquatiques qui y communiquent. 


Paludine vivipare. Paludina vivipara. 


Paludina vivipara , Lam. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part, 
pag. 193; — Desu. Encycl. méth. 1; Helix vivipara Lx. ; 
— List. tab. 126. fig. 26; Verita vivipara , Mvuzz. Verm. hist. 
350 ; Bulimus viviparus , Poir. Prodr. pag. 61 ; Cyclostoma 
viviparum, Drap. pag. 34. tab. 1. fig. 16. 17; la Vivipare 

à bandes , G£orr. 100. 


Animal vivipare, brunâtre, parsemé de points 
dorés très abondans sur le pied, celui-ci très large, 
ovale , arrondi; mufle à deux lobes. 

Coguille ovale, mince , iransparente, siriée, re- 
couverte d’un épiderme d’un brun verdâtre, marquée 
de trois bandes brunes plus sensibles sur le tour 
inférieur ; spire de six tours très convexes , le su- 
périeur aigu et irès pelit, presque toujours détruit, 
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suture très profonde ; ouverture ovale- arrondie, 
périsiome noir ou bleuâtre, fente ombilicale ou- 
verte ; opercule corné, à stries concentiriques. 
Diamètre, vingt à vingt-deux millimètres ; hauteur, 
vingt-cinq à trente millim. 
Habite les eaux stagnantes , plus rarement dans Îles 
pelites rivières. 


Paludine agathe. Paludina achatina. 


Paludina achatina, LAN, Anim. sans vert. tom, 6. 2.° part. pag. 
174; Desu. Encycl. méth. 2. pl. 458. fig. 1 ; Helix fasciata, 
GueL.; Verita fasciata, Muzr. Verm. hist., 369 ; Cyclos- 
1oma achatinum, Drap, pag. 36. tab. 1. fig. 18. 


Animal vivipare , semblable au précédent. 

Coguille ovale, épaisse, d’un vert blanchâtre, 
striée, marquée sur les tours inférieurs de irois 
bandes d’un brun violet; spire de six tours con- 
vexes , le supérieur aigu et presque toujours détruit ; 
suture moins profonde que dans l’espèce précédente ; 
ouverture obovale, moins arrondie que dans la pa- 
ludine vivipare, péristome d’un blanc bleuâtre ; 
opercule corné , à stries conceniriques. 

Diamètre , dix-huit à vingt millimètres ; hauteur, 
vingt-cinq à irente millim. | 

Habite les rivières. 
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Paludine semblable. Paoludina similis. 


Paludina similis, Micu. Compl. pag. 93; Cyclostoma simile, 
Drap. pag. 34. tab. 1. fig. 15. 


Animal grisâire, blanchâtre en dessous , marqué 
de points dorés visibles à travers la coquille ; tenta- 
tacules blancs , très flexibles , yeux noirs. 

Coquille ovale, conique, mince, transparente, 
cornée, verdâtre; spire de cinq iours convexes, 
le dernier très grand relativement aux autres , suture 
profonde , sommet aigu ; ouverture arrondie , péris- 
tome simple; fente ombilicale oblique, peu pro- 
fonde ; opercule corné, à siries circulaires très 
marquées. 

Diamètre, irois à quatre millimètres; hauteur, 
quatre à six millim. 

Habite les petites rivières, les ruisseaux et les 
fossés qui y communiquent ; le Nians, Moulin-a- 
l’Evêque ; Vallon , Chantenay, Viré. 


18 VALVÉE. VALV ATA. 


Animal spiral, à pied court, bilobé antérieu- 
rement ; Lête en forme de irompe, deux tentacules fort 
longs, cylindracés, obtus , rapprochés, oculés pos- 
térieurement vers leur base; une branchie longue, 
contractiles , s’allongeant plus ou moins hors de la 


- 
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cavité ; celle-ci portant à son bord droit un appen- 
dice simulant un troisième tentacule. 

Coquille subdiscaïde ou conoïde, ombiliquée ; tours 
de la spire arroudis, sommet mamelouné ; ouverture 
ronde à bords réunis, iranchans ; opercule corné, 
erbiculaire, à élémens concentriques ou circulaires. 

Les Valvées ont l’aspect des Planorbes et des 
Paludines, mais les caractères génériques les. en 
distinguent parfaitement ; elles sont aquatiques. 


Valvée piscinale. Falvaia piscinals. 


Valvaia piscinalis, Law. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. 
pag. 172 ; — Desu. Encycl. méth. 1; Verita piscinalis , Ne- 
rita pusilla , Mur. Verm. hist. 358, 357 ; Helix fascicularis, 
GueL.; Turbo cristata, Pom. Prodr. pag. 29; Cyclostoma 
obiusum, Drar. pag. 33. tab. 1. fig. 14; — De Roiss. Buff. 
Sonn. tom. 5.; pag. 298. De Bzrainv. Faun. franc. céphal. 
pl. 12. c. fig. 6; le Porte-Plumet, Grorr. 115. 


Animal grisâtre, transparent , branchie pectini- 
forme plus longue que les tentacules. ‘ 

Coquille globuleuse, irochiforme , blanchâtre , 
striée ; spire de quatre tours convexes , sommet 
obtus; ouverture ronde, fermée par un opercule 
enfoncé dans la coquille, marqué d’une sirie élevée, 
en spirale ; ombilic profond , ouvert. 

Diamètre , quatre à six millimètres ; hauteur , trois 
à quatre millimètres. | 


5 


r 
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Habite les ruisseaux ct les fossés qui y commu- 
niquent , le Mans, Moulin-à-l'Evêque ; Vallon, 
Chantenay. 

Obsero. : celte espèce se trouve quelquefois En 
mérée en grouppes assez nombreux. 


Valvée planorbe. V'alvata planorbis. 


Valyata planorbis , Drap. pag. 41. tab. 1. fig. 34. 35; — De 
Roiss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 380; Valvata cristata , Mur. 
Verm. hist. 384. 


Animal noirâtre, blanchâtre en dessous, tentacules 
coniques , blancs , yeux noirs. 

Coquille discoïde , plane en desssus , fortement 
ombiliquée en dessous, très finement siriée , blan- 
châtre, transparente, souvent encroutée d’un limon 
brunâtre ; spire de trois tours ; ouverture ronde , 
péristome simple , opercule enfoncé dans la coquille, 
concave en dedans, convexe en dehors, marqué 
de lignes concentriques. 

Diamètre, deux millimètres ; épaisseur, environ 
un millimètre. 

Habite les fossés des prairies, parmi les végétaux 
en décomposition ; le Mans, près de la Mission; 
Avessé, prairies de Martigné. 


7° Famille. 


TROCHOIDÉS. 


Animal subglobuleux ; deux tentacules longs, les 
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yeux portés sur de courts pédoncules à leur base 
externe. : 

Coquille semiglobuleuse, à bords quelquefois dé- 
sunis, mais sans former de canal, le bord droit 
non denté ; un opercule subspiral. 


49 NÉRITINE. NERITINA. 


Animal subelobuleux , pied circulaire épais, sans 
sillon antérieur , ni lobe postérieur destiné à l’oper- 
cule ; deux tentacules coniques, sétacés, ayant à 
leur base externe deux courts pédoncules portant 
ies yeux à leur extrémité. 

Coquille convexe en dessus, applatie en dessous , 
mince, non ombiliquée ; spire peu ou point saillante ; 
ouverture semi-lunaire , entière, le bord columel- 
laire sepliforme , aplati, tranchant, entier ; oper- 
cule calcaire , muni d’une apophyse latérale. 

Les sexes sont séparés dans les Néritines. Elles 
vivent dans les eaux vives, les fontaines, elles ne 
nagent pas, mais rampent sur les pierres ou autres 
corps immergés auxquels elles restent longtemps 
appliquées. 


Néritine fluviatile. Neritina fluviatilis. 


Neritina: fluviatilis, Lau. Anim. sans vert. tom. 6. 2.e part. 
pag. 188; — Desn. Encycl. méth. 25; Verita fluviatilis, 
Lin. ; — Mucc. Verm. hist. 381 ; — Last. tab. 141. fig. 38; 
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— Porn. Prodr. pag. 07; — Drap. pag. 31. tab. 1. fig. 1 à 4; 
— De Roiss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 270; la Nérite des 
rivières, GLOFF. 118. 


Animal subglobuleux , grisäire , transparent ; 
pied circulaire , pâle en dessous ; tentacules longs, 
yeux pelils , noirs. 

Coquille semi-globuleuse, aplatie en dessous, brune, 
jaunâtre ou marquée de taches de forme et de couleur 
variables ; spire de deux tours , le dernier très 
grand ; ouverture semi-lunaire à bords entiers, 
l’externe trés excavé , linterne ou columellaire 
aminci, droit, en forme de cloison. 

Opercule oblique , corné , coloré à son bord 
externe, apophyse grande , canaliculée, située à son 
bord antérieur. 

Habite les rivières et ruisseaux , appliquée sur les 
pierres. | 

ORDRE 4. 


SCUTIBRANCHES, 


Respiration aqualique s’exécutant par des bran- 
chies logées dans une cavité siluée sur la gauche de 
l'animal, celui-ci est protégé par une coquille re- 


couvranie. 
S.° Famille. 


OTIDÉS. 


Animal à corps ovalaire, à pied très grand et 
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manteau mince ; branchics latérales , dans une 
cavité au côté gauche de l'animal, située entre le 
pied et le manteau, et fermée par un appendice 
operculaire | 

Coquille plus ou moins ovale, ouverture aussi 
grande que la coquille , à bords continus. 


20 ANCYLE. ANCYLUS. 


Animal à corps conique un peu courbé en arrière; 
manteau à bords minces ; iête grosse ; deux tenta- 
cules cylindriques, oculés à leur base interne, ayant 
à leur côté externe un appendice foliacé. 

- Coquille ovale, conique, recouvrante , sans spire 
et sans columelle, à sommet oblique et pointu, 
ouverlure à bords entiers et évasés ; point d’opercule. 

Les Ancyles ressemblent à de petites Patelles ; 
elles sont aquatiques et habitent les eaux pures, 
attachées aux pierres ou autres corps immergés dont 
elles se détachent rarement. Ces animaux rampent 


et ne nagent pas. 
Ancyle fluviatile.  Ancylus fluviatilis. 


Ancylus fluviatilis, Mutr. Verm. Mist. 386; — Drar. pag. 
48. tab. 2. fig. 23.24; — De Ross. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 
226; — Law. Anim. sans vert. tom. 6. 9.° part. pag. 27; 
— Desn. Encycl. méth. 2.; Patella fluviatilis, List. tab. 
141. fig. 39; Patclla cornea, Porn. Prodr. pag. 101. 
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Animal grisâtre , plus pâle en dessous, transparent. 
Coguille pyramidale, brunâtre , cornée, marquée 
de stries concentriques, à sommet obius , recourbé 
et tourné directement en arrière, ouverture elliptique. 
Diamètre , quatre à cinq millimètres dans un sens , 
irois à quatre dans l’autre; hauteur, deux à trois 
millimètres. 
Habite les rivières, ruisseaux et fontaines, appli- 


quée aux picrres ou aulres corps immergés. 
Ancyle des lacs. Ancylus lacustris. 


Ancylus lacustris, Mur. Verm. hist. 385; — Drap. pag. 47. 
tab. 2. fig. 25. 26. 27 ; — De Rorss. Buff. Sonn. tom. 5. pag. 
296 ; — Lau. Anim. sans vert. tom. 6. 2.° part. pag. 27; 
— Drsn. Encycl. méth. 1 ; Patella lacustris, Lin. ; — Por. 
Prodr. pag. 99 ; ? Ancile, GEorr. 124. 


Animal grisâlre , transparent. 

:. Coquille pyramidale , affaissée, très mince, trans- 
parente , de couleur de corne claire ,; à sommet 
aigu , recourbé et tourné en arrière el à gauche ; 
ouverture ovale-oblongue. 

Diamètre, aniéro-postérieur, quatre à six milli- 
mètres , latéral, deux à trois millimètres ; hauteur, 
deux millimèires. | 
:: Habite les rivières, les étangs , attachée aux pierres 
et aux joncs ; le Mans, Moulin-à-l'Evêque; Anvers- 
le-Hamon, dans le Treulon; les Mares, à Si-Maixent 
( Anjubault. ) 
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CLASSE 2.° 
MOLLUSQUES ACÉPHALÉS. 


Tête non apparente, dépourvue de tout appareil: 
de sensalions spéciales ; corps ordinairement com: 
primé , enveloppé dans un manteau à deux lobes, 
contenu dans une coquille, formée de deux pièces ; 
organes de la respiration branchiaux ou aquatiques 
et cachés. 


ORDRE «.° 


LAMELLIBRANCHES. 


Respiration aquatique, s’exécutant par des bran- 
chies en formes de lames semi-circulaires , disposées 
symétriquement de chaque côté du corps; bouche 
grande, cachée dans le fond du manteau ; celui-@, 
qui enveloppe tous les organes, s’ouvre dans toute 
sa longueur , à ses deux bouts ou à une seule extré- 
LÉ, | 
 Coquille bivalve, s'articulant par une charnière ; 
ses deux pièces jouent l’une sur l’autre, au moyen 
d’un ligament et de muscles adducteurs ; reproduction 
‘sans accouplement. 

Ces mollusques se nourrissent d'animaux micros- 
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copiques ou de substances animales , à l’état presque 
moléculaire. 
9.° Famille. 


SUBMYTILACÉS. 


Manteau adhérent et fendu dans toute sa partie 
inférieure, avec un orifice distinct pour l’anus, et 
un commencement de tube pour la respiration ; une 
large masse charnue abdominale pour la locomotion, 
sans byssus à sa base ; deux impressions musculaires 
distinctes, 14 

Coquille régulière , équivalve, subnacrée , charnière 
dorsale, lamelleuse, ligament externe ; deux im- 
pressions musculaires avec l'impression abdominale 
qui les réunit, non excavée en arrière. 

Les espèces qui appartiennent à cette famille , sont 
irès voyageuses ; on voit souvent sur la boue et le 
sable , quand les eaux sont retirées , les sillons mul- 
tipliés qu'elles y tracent. 


21 ANODONTE. ANODONTA. 


Animal ovale, épais ; manteau à bords simples ou 
frangés, épaissis, ouvert dans toute sa circonférence, 
si ce n'est vers le dos ; branchics tubiformes , garnies 
de deux rangées de papilles ; pied très large et lamel- 
lhiforme. 


Coguille inéquilatérale, auriculée, mince; ovale- 
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oblongue, charnière dépourvue de denis; ligament 
externe, dorsal, postérieur, linéaire, allongé ; 
deux impressions musculaires bien marquées, cutre 
celles des muscles rétracteurs. 

Les Anodontes sont hermaphrodites et vivipares ; 
elles vivent dans les étangs et les rivières. 


Anodonte des cygnes. Anodonta cygnea. 


Anodonta cygnea, Dear. pag. 134. tab. 11. fig. G. tab. 12. fig. 1; 
— De Rorss. Bull. Sonn. tom. 6. pag. 316 ; — Lau. Anim. 
sans vert. tom. 6. 1.%° part. pag. 84; Mycilus cygneus , Lix. ; 
Muzz. Ver. hist 394; — Jisr. tab. 156 fig. 11 ; — Guarr. 
tab. 7. fig. F,; Anodontites cygnea , Pom. Prodr. pag. 109 ; 
De Bray. Faun. franc. lamellibr. pl. G. fig. 1; la grande 


Moule des étangs, Grorr. 139. 


Animal jaunâtre. 

Coguille ovale-allongée , d’un brun verdätre à l’ex- 
térieur; bords un peu comprimés et tranchans, 
formant un angle obtus près de la charnière ; som- 
mets rougeûlres; valves minces et fragiles, d’un 
blanc nacré à l’intérieur. 

Diamètre, en hauteur, huit à neuf centimètres ; 
en longueur, quatorze à seize centim.; en épaisseur, 
deux à quatre centim. 

Habite les étangs. 


Anodonte des canards, Anodonta anatina. 


Anodontia anatina, Drap. pag. 133. tab. 12. fig. 2; — De 


D# 
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Roiss. Buff. Sonn. tom. 6 pag. 316; — Law. Anim. sans vert, 
tom. 6. 1." part. pag. 85; Mytilus anatinus, Lix. ; — Lust. 
tab. 153. fig. 8; — Guarr. tab. 7. fig. E; Anodontites ana- 
tina, Pom. Prodr. pag. 109; — Encycl. méth. pl. 202. fig. 
1; De Bzainy. Faun. franc. lamellibr. pl. 6. fig. 2. 3. 


Variété D. Radiata. 


Animal grisâtre , pied court, large et arrondi. 
Coquille ovale, formant près de la charnière un 
angle plus saïilant que dans l’autre espèce, brune à 
_ l'extérieur , marquée de sillons profonds et de lignes 
saillantes , ayant dans la variété B quelques rayons 
verdâtres, qui parlent des sommets ; ceux-ci sont 
ordinairement dénudés ou gristres ; valves nacrées 
à l’intérieur , plus épaisses et plus solides que celles 
de l’anodonte des cygnes. 

Diamètre , en hauteur, quatre à cinq centimètres ; 
en longueur, six à huit centimèt.; en épaisseur, 
vingt à vingt-cinq millimètres. 

Habite les rivières. 


99 MULETTE. UNIO. 


Animal ovale, épais ; manteau à bords simples ou 
frangés ; deux trachées courtes, foraminiformes, la 
branchiale plus saillante et frangée, pied large, 
lhinguiforme. 

Cogurlle ovale-oblongue, épaisse, nacrée intérieu- 
rement ; cuarnière formée, ouire une longue dent 
lamelleuse, d’une double dent cardinale; plus ou 
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‘moins comprimée et dentée irrégulièrement sur la 
valve gauche, simple sur la valve droite ; ligament 
externe, postérieur , dorsal, linéaire, allongé ; deux 
impressions musculaires outre celles des muscles 


rétracleurs, 
Mulette littorale. Unio litloralrs. 


- Unio littoralis , Cuv. ; — Por. Prodr. pag. 107; — Drar. pag. 

5133. tab.10. fig. 20 ; — De Roiss. Buff. Sonn. tom. 6. pag. 
321 ; — Lau. Anim. sans vert. tom. 6. 1."° part. pag. 796; — 

<  Dssu. Encyel. méth. G. pl. 248. fig. 2; — De Braixv. Faun. 
franc. lamellibr. pl. 7. fig. 3. 


Variété B. Subietragona. Unio subtetragona, Micn. Compl. 
pag. 111, pl. 16. fig. 23. 


Animal grisâtre ou blanchâtre. 

Coquille ovale ou un peu tétragone , recouverte 
d’un épiderme épais et noirâtre , marquée de stries 
et de sillons très prononcés ; sommets oblus, ru- 
gueux , ordinairement excoriés; valves très épaisses , 
d'un blanc nacré à l’intérieur; dents cardinales 
épaisses, courtes et obiuses. 

Diamètre, en hauteur , quatre à cinq centimètres ; 

_en longueur , six à huil centim. ; en épaisseur , vingt- 
cinq à trente millimètres. 

Habite les rivières ; la variété B dans le Loir. 


_ Muleite obtuse. Unio Batava. 


Unio Batava , Lam. Anim, sans vert, tom, 6. 1.'° part. pag. 98 ? 
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—Dessu. Encycl. méth. 15. pl. 248. fig. 3 ; Micu. Compl. pag. 
109; Ünio pictorum, var. B. Drar. pag. 131. tab. 11. fig. 
3; De Bzainv. Faun. franc. lamellibr. pl. 7. fig. 2. 


Antinal brunâtre ou grisàtre. 

Coquille ovale , d’un vert obscur avec des bandes 
brunes et des rayons d’un vert foncé, qui partent 
des sommeis ; ceux-ci sont obtus, peu ridés et 
ordinairement excoriés; dents moins comprimées que 
dans la muleite des peintres; la valve droite porte 
à son bord une seconde dent beaucoup plus petite 
que la dent cardinale qui est vis à vis. 

Diamètre en hauteur, 30 millimètres; en longueur, 
quaranle-cinq à cinquante millimètres ; en épaiseur , 
dix-huit à vingt millimètres. 

Habite la rivière de Vègre , à Avessé : on la trou- 
vera probablement dans toutes les autres rivières du 
département quand on saura la distinguer. 


Muleite des peintres. Unio pictorum. 


Unio pictorum, Cuv.; — Porn. Prodr. pag. 105; — Dear. pag. 
131, tab. 11. fig. 1. 2. 4; — De Roiss. Buff. Sonn. tom. 6. 
pag. 320 ; — Lau. Anim. sans vert. tom. 6. 1."° part. pag. 
77 ; — Desn. Encycl. méth. 20. pl.248 fig. 4; Mya pictorum, 
Lin. ; — Muzz. Verm. hist. 397 ; De Brainv. Faun. franc. 
lamellibr. pl. 7. fig. 1; /a Moule des rivières. GEorr. 141. 


Animal grisâtre ou jaunâtre , pied court et arrondi. 
Coquille ovale-allongée , d’un vert jaunâtre ou 
brunâtre avec des bandes plus foncées, marquée de 
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siries peu élevées ; sommets aigus , recourbés , 
chargés de rides très prononcés, quelquefois ex- 
coriés ; dents cardinales élargies et très comprimées , 
sans apparence d’une seconde à la valve droite. 

Diumètre, en hauteur, vingt à vingt-cinq milli- 
mètres; en longueur, quatre à six centimètres ; en 
épaisseur , dix-huit à vingt millimètres. 

Habite les rivières. 


10. Famnille. 


CYCLADÉS. 


Manteau fermé en avant, en dessus et en arrière 
où il est prolongé par deux tubes plus ou moins longs; 
abdomen pouvu d’un pied servant à la locomotion. 

Coquille suborbiculaire , équivalve , régulière ; 
charnière dorsale avec engrenage et ligament ; deux 
impressions musculaires distinctes , réunies inférieu- 
rement par une ligule plus ou moins large. 

Les animaux de cette famille vivent enfoncés plus 
ou moins dans la vase et le sable des eaux vives ou 
stagnantes où elles se trouvent. 


93 CYCLADE. CYCLAS. 


Animal ovale, épais, manteau à bords simples ; 
deux trachées tubiformes courtes et réunies; pied 
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large, compriné à sa base, terminé par un Li 
‘pendice. 

Coquille épidermée, ovale ou suborbiculaire , équi- 
‘valve, inéquilatérale ou subéquilatérale ; charnière 
compiexe, dents apiciales bifides ou dentées ; dents 
cardinales en nombre variable, dents latérales la- 
melliformes , écartées , avec une fossette à la 
base ; ligament extérieur, postérieur et bombé ; 
‘deux impressions musculaires réunies par une ligule 
peu marquée, | 


 Cyclade rivicole. Cyclas rivicola. 


Cyclas rivicola, Lau. Anim. sans vert. tom. 5. pag. 558; — 

 Dssn. Encycl. méth. 2. pl. 301. fig. 3 ; Cyclas cornea, Drap. 
pag. 128. tab. 10. fig. 1. 2. 3; — De Roiss. Buff. Sonn. tom. 
6. pag. 370. 


Animal grisâtre. 

Coquille boimbée ; un peu transparente , subéqui- 
latérale, à extrémités arrondies, brunâtre à l’ex- 
térieur , fortement striée, les sommets et quelquefois 
Je bord inférieur sont jaunâtres ; valves d’un nacré 
bleuâtre à Pintérieur ; dents cardinales petites , tran- 
chantes, dents latéraies saillantes et comprimées. 

- Diamètre , en hauteur , seize à dix-huit millimètres ; 
en longueur, vingt à vingt-deux millimètres ; en 
épaisseur , dix à douze millimètres. 

Habite les rivières. 
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Obsero. : nous avons fait figurer pl. 1 fig. 1 à 4, 
nne pelile coquille très comprimée que nous croyons 
être embryon de la Cyclade rivicole. Nous l’avons 
‘trouvée dans la Sarthe , à Sablé. Des observations 
ultérieures pourront seules nous fixer à son égard. 


Cyclade cornée. Cyclas cornea. 


a 


a 
.Cyclas cornea, Lam. Anim. sans vert. tom. 5. pag. 558; — 
Des. Encycl. méth. 3 ; Zellina cornea, Lax. ; —Poir. Prodr. 
pag. 111 ; Zellina rivalis, Mur. Verm. hist. 387; Cyclas 
rivalis, Drap. pag. 129. tab. 10. fig. 4. 5; la Came des ruis- 
seaux , GEOFF. 133. : 


Animal blanchâtre, transparent, souvent coloré 
en rose sur le tube des trachées tubiformes ou sy- 
phons, dont l’une a l’orifice grand et quadrifique, 
l’autre plus petit et accuminé. 

Coquille bombée, subéquilatérale, à extrémités 
arrondies , finement striée, d’un brun grisâtre à 
l'extérieur avec une ou plusieurs bandes jaunâtres; 
sommets très oblus ; valves minces, transparentes ; 
dents cardinales extrêmement petites , dents latérales 
comprimées. 

Diamètre , en hauteur , huit à dix millimètres ; en 
longueur , dix à douze millimètres; en épaisseur, 
six à sept millimètres. OM 

Habite les ruisseaux et les fossés communiquant 
avec les rivières. 
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Cyclade des lacs. Cyclas lacustris. 


Cyclas lacustris, Drap. pag. 150. tab. 10. fig. 6. 7, — Las. 
Anim. sans vert. tom. 5 pag. 559; Zellina lacustris, Muzr. 


Verm. hist. 388. 


Animal blanchâtre , transparent. 

Coquille médiocrement bombée, inéquilatérale, 
un peu létragone, grisâtre, finement striée, extrémité 
antérieure moins arrondie que la postérieure ; som- 
mets aigus ; valves minces, transparentes ; char- 
nière un peu droite, dents cardinales et latérales 
très pelites et presque semblables. 

Diarrètre en hauteur, ciaq à six millimètres; en 
longueur, sept à huil millimètres ; en épaisseur , 
quatre millimètres. | 

Habile les fossés des marais; le Mans, prairies 
de St-Pavace ; à Brûlon , Chantenay , Vallon. 


Cyclade des fontaines.  Cyclas fontinals. 


Cyclas fontinalis, Drap. pag. 130. tab. 10. fig. 9. 10. 11. 12. 
15; — Lau. Anim. sans vert. tom. 5. pag. 559; — Desu. 
Encycl. méth. 5. 


Animal blanchâtre. 

Coquille très bombée, suborbiculaire, inéquilaté- 
rale , brunâtre ou grisâire, légèrement striée; som- 
mets arrondis; valves minces , transparentes ; dents 
peu sensibles. 
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Diamètre, en hauteur , deux à trois millimètres ; 
en longueur , trois à quatre millim. ; en épaisseur, 
deux millimètres. 

_[abite les fossés aquatiques alimentés par des eaux 
de source; le Mans, chemin du Gué-Bernisson 


aux moulins de l’Epau. 
Cyclade caliculée. Cyclas caliculata. 


Cyclas Caliculata, Drar. pag. 130 tab. 10. fig. 14. 15; — Lau. 
Anim. sans vert. tom. 5. pag. 559; — Desu. Encycl. méth. 4. . 


Animal grisâtre , transparent. 

Coquille un peu comprimée , subéquilatérale , blan- 
châtre, finement striée ; sommets aïgus , couronnés 
par un mamelon saillant, concave intérieurement ; 
valves très minces, transparentes ; denis cardinales 
très pelites, dents latérales obtuses et comprimées. 

Diamètre en hauteur, six à sept millimètres ; en 
longueur, huit à neuf millimètres ; en épaisseur, 
quatre à cinq millimètres. 

Tlabite les eaux tranquilles ; le Mans, mares et 
vieilles marnières ; Avessé , mares de Martigné. 


Cyclade des rivières. Cyclas amnica. 
Cyclas amnica ; tellina amnica , Murx. Verm. hist. 388; Cyclas 
Palustris; Drar. pag. 131. tab. 10. fig. 17. 18; Cyclas 


obliqua , Lam. Anim. sans vert. tom. 5. pag. 559. 


Animal grisâtre. 
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Coquille un peu comprimée , presque triangulaire, 
inéquilatérale , brunâtre , cendrée au sommet , mar- 
quée de stries régulières et élevées ; sommets obius ; 
denis cardinales irès pelites , quatre dents latérales 
obiuses ; valves d’un nacré bleuâire à l’intérieur. 

Diamètre, en hauteur , six à huit millimètres ; en 
longueur, huit à dix millimètres; en épaisseur, 
quaire millimètres. | 

Habite les petites rivières et ruisseaux , le Mans, 
à l’Epau ; Vallon, Chantenay. 
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Mollusques à corps nus. ........:.... :2 
Mollusques à corps recouvert par une 
coquille tee... ..... ue IA 


LL. 


rasse des rudimens calcaires... secs. 3 
Corps nu, ayant son extrémité postérieu- 

re protégée par une très petite coquille.  Testacella. 
Fragmens calcaires granuliformes....... Arion. 
Fragment calc., ovale, muni d’apophyses.  Limax. 


Doqguillemnivalve, ..... ee. secs 10 
Coquille bivaive, o! 


CAS 


É- nu, mais renfermant dans la cui- 


CICSIELE UNIVALVESs 


Animal à deux tentacules.......sso.ees 
Animal à quatré tentacules.......,..,... 1 


|A 4 


Godulle, operculée. 12... 4. cents 
Coquilie sans opercule,.......,....... 


D OI C1 oO 


Coquille semi-globuleuse ou ovale...... 
Coquille subdiscoïde ou conoïde.......  Falvata. 


| 
Coq. semi-globuleuse à columeile subs- 
g | transverse et tranchante.............  DNeritina. 
Coa. ovale ou cylindrique à ouverture 
CHENE dE du eee s see 1à à 0 e eye) 


Aquatiques , ne respirant que l’eau......  Paludina. 
Terrestres, respirant à l'air libre....... Cyclostoma. 


Coqépiroide mn. ...1.1.......24 11 
Coqésansispires. eme... es | AICPIUSS 
Coq. spiroide, discoide......,...,.... Planorbis. 
Coq. spiroide , ampullacée, ovale , ob- 

longue outturriculée.. .. secoue 12 


Cle} 


10 


it 
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Coq. ampullacée , enroulée............  Physa. 
12 


Coq. ovale, oblongue, cylindracée ou 


13 


turriculée.... 200000600008... 
Coq. ovale, cylindracée, ouverture mu- 
nie de quelques dents...........e.... 14 
Coq. ovale, oblongue ou turriculée, 
ouverture sans dents.....s..ses...  Lymnæa. 


13 


Péristome sinueux......ess..ssosesee Vertigo. 
Péristome arrondi...:..,....:.:.. : Carychium. 


Coq. subglobuleuse, ovale, oblongue, 
conique ou subdéprimée.............. 
Coq. fusiforme ou cylindracée..... ..., 20 


Animal à peine contenu dans sa coquille. 17 
Anim. totalement contenu dans sa coq.. 18 


Coq. couleur de succin, transparente... Succinea. 
Coq. blanchâtre, pellucide......,.. ..  Fitrina. 


| Coq. ovale-oblongue, subturriculée..., 19 


15 


6 


Coq. subglobuleuse , conique ou subdé-— 
POIMEÉG. eee recense seececocteleeesies  ILÉCIEE: 


Columelle tronquée à la base... ...... Achatina. 


Columelle sans troncature à la base...  Bulimus. 
Coq. cylindracée, point d’osselet élas- 

20 LiqQue. de sr s comes ses ssmescse Pupa. 
Coq. fus'forme, un osselet élastique 
-columellaire.. ... 4.0... 224 00Claustiez. 

COQUILLE BIVALVE:. 
{ Coq. suborbiculaire.. ...........2....- Cyclas. 

21 4 Coq. un peu comprimée , ovale on ob- 

longue... ,.. .00000%@01:-e00.ee0e.e 29 

ve Charnière munie de dents... ....ss..,e  Unio. 

Charnière sans dents...s.seses css. Anodonfa. 
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DES NOMS DES CLasses , OrDRes, TriBus, FAMILLES, GENRES, 
Esrèces, SYNONYMES, DES MOLLUSQUES CONTENUS DANS CET 


OUVRAGE: 
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3 Page, Anodonta cygnea. . . . 81 
ACÉPHALÉS . . . .79 ANODONTE. « . . + + + 80 
ACHATINA. . + + + + + 30 Anodonte des cygnes. . . Ôl 
Achatina acicula. . . . 51 Aïcdonte des canards. . 81 
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AGATHINE. , . . . + . 30 Anodontites cygnea. . + 81 
Agathine aiguillette, . , 31 Anti-Nompareille (V ). . 38 
Agathine brillante... , . 34 Anrion. . ee 
dismlete (y). 3Ù Aron ater. . le L 
Ambrée (V ). . . . .11 Arion des jardins. . . L 
AMBRETTE, . . , . < , 40 Arion empiricorum. . . L 
Ambrette amphibie. . .10 Arion horlensis.. . . L, 
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Ancylus fluviatilis. .« . 77 Bouton(le).. . . . . 26 
Ancylus lacustris. . . . 78 Brillante(la}). . . . . 32 
ANODONTA. « + « + + + 80 Buccin ventru(le). . . 59 


Buccinum acicula. . . 31 Bullahypnorum. . + . 5 
Buccinum auricula. . ,. 59 B'ulla turrita.. 
Buccinum glutinosum. . 58 Bulle aquatique (la). . 56 
Buccinum minus. . , . 65 c 


Buccinum palustre. . . 62 C. 
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Bucinus. de eo 2 CREER . 42 
Bulimus acicula. . + + 31 Carychium pygmœum. . 42 
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_Bulimus glutinosus. + + 58 Clausilia bidens. . . . 33 
Bulimus hordcaceus.. + 30 Clausilia dubia.e , .« , 34 
Bulimus hypnorum. .  . 54 Clausilia parvula, … . + 35 
Bulimus leucostoma.. . 63 Clausilia rugosa. 
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Bulimus:stagnalis. , . 57 Cochlodina parvula. . . 33 
Bulimus succineus. + . 11 Cochlodina perversa.. . 38 
Bulimus tentaculatus. . 69 Cochlodina rugosa. . . 35 
Bulimus oviviparus. . ,. 70 Cochlodonta muscorum. 37 
Bulla fontinalis. . . . 56 Cochlodonta umbilicata. 37 


Bulimus muscorum. . . 3 


Cochlogena obscura. . . 30 
Cochlohydra elongata. . 11 
Cochlohydra putris. oh 
CRICOSTOMÉS. . . 66 
PRÉPADE MSN Te 2168 
Cyclade caliculée. . . . 89 


- Cyclade cornée. 
Cyclade des fontaines. 


Cyclade des lacs. , . . 


Cyclade rivicole. . . , 86 
Cyclade des rivières. . , 89 
CYCLADÉS. . . . 85 


Cycras. , 85 
Cyclas amnica, . » . 89 
Cyclas caliculata. . . +. 89 
Cyclas cornea (Drap.). . 86 


Cyclas cornea (Lin.). . 
Cyclas fontinalis. . 
Cyclas lacustris.. 
Cyclas obliqua. .. 
Cyclas palustris. 
Cyclas rivalis... 
Cyclas rivicola.. 
CxcLosroua. 
Cyclostoma elegans. 


Cyclostoma achatinum. . 7 


Cyclostoma impurum. 
Cyclostorma obtusum. 
Cyclostoma. simile. 


Cyclostoma viviparum. . 


Cyccosroue, L 


Cyclostome élégant. 


Elégante striée (V). . : 65 
G. 


GÉHYDROPHILES. . 41 


GÉOPHILES. . . : . 3 
Grain d’orge (le). . .:30 
Grand buccin (le). «+ . . 57 
Grande moule des étangs 


(Ha) M ERMERNN Er on 


Grand planorbe (le). . 4h 


Grand ruban (le). . . 94 
EL. 


ÉTAGE RE, 2742 
Hélice blanchâtre. . . 23 
Héïlice bouton. . . . . 2%6 
Héhice chagrinée. + . , 14 
Héhce chartreuse. « . . 19 
Hélice cristalline. . . . 24 
Hélice des bruyères. , . 23 


> Hélice des celliers.. , : 25 
) Hélice des jardins.. . : 16 


Hélice des rochers. . , 17 
Hélice fauve... . + .: : 16 
Hélice hérissée.. . . : 18 
Hélice hispide. .« . . . 921 
Hélice lampe. ,.... : 28 
Hilicella aculeata. «+ » 19 
IHeliceila candidula., . 93 
Helicella carthusianella. 19 
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Helicella cellaria.. 
Helicella crisiallina. 
Helicella ericetorum. 
Helicella fuloa. 
Helicel!/a hispida. . 
Helicella limbata. 
Helicella nitida. 
ITelicella pulchella. . 
Telcella pygmea. 
ITelicella rotundata.. 
ITelicella rupestris. . 
ITelicella striata. . 
Hélice luisante. 
Hélice marginée. 
Hélice mignonne. . 
Hélice némorale. 
Hélice planorbe. 
Hélice pygmée. . .. . 
Hélice striée. 

Hélice vigneronne. 


HÉLICINÉS. .:. 


Helicodonta obvoluta. 


Helicogena aspersa . 
ITelicozgona hortensis. 


Helicogena nemoralis. . 


IHelicogena pomatia. 
ITelicogona lapicida.. 


ITelicolimax pellucida. . 


Heuix. . dat 
Helix aculeata. . . 
Helix alba. . . . 
Helix aspersa. 
ITelix auricularia, . 
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. 9. Felix candidulas… |. 4. 93 
«2, Helix carihusiana. + . 19 
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. 21 Helix cespitum. OL 
. 27 Helix complanata. +. . 50 
. 26 ZTelix contorta, 5 
. 2 Ielix cornea. + . . Lh 
, 17 Helix corvus. 54301 
. 22 JTelix costata. . RE 
. 21 Ilelix cristall:na. - 2% 
+ 20 Helx cricetorum. . 23 
7 Ielix fasciata. #11 
«15 ZZclix fascicularis. . . 73 
. 28 Ilelix fasciolata. . 29 
. 26 Helix fossaria.® ." + . 64 
. 22 Helix fragilis. . 62 
. 13 Helix fulva. . RS 
8 Helix glutinosa. + . . 58 
. 28 Helix hispida. PCA | 
14 elix holosericea.. . 28 
16 Helix hortensis, . . 16 
45 Helix lapicida. . . 28 
. 13 Helix liimbata. . 05-20 
. 28 Helix limosa. « . . . 65 
9 AHelix lubrica. . . 32 
12 Heclix lucida. 91 
.18 Æelir lucida. . . . 21-25 
. 46 Helix muscorum. . Por 
+ 14 Helix nemoralis. ,. , . 15 
. 99 Æelix nitens. 91 


Helix nitida. . . 
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Helix riuida, “e … 25252 


ITelix obscuras , , 
Helix obvoluta. . , 
Helix palustris. …, 
Hclix pellucida.., 
Helix perecrsa.. à 
Helix planorbis., 
Helix pomatia. . . 
ZZelix pomnaria..., 
Lehx pulchella.… 
ÆHEelix pubs. +. 
Helix pygmæa, . . 
Hebx rotundata. . 
Ilelix rupestris. . 

Jetix scalaris.… 
Helix spinulosa. , 
IZelix spirorbis. 
Zelix stasralis. 


Jlelix striata. . . 


Helix subcyl'ndrica.. 


Helix succinea. 
ITelix ten taculata. 
ÆHelix'teres. . :.  : 
ITelix thymorum. . 
ITelix unifcsciata.. 
Helix variabilis. . 
Hclix vivipara. …., 
Helix cortex. . : 


IHYGROPHILES. . 
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Jardinier (le). 
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LAMELLIBRANCHES. 79 


Larrpe (la) 
LTMAGENREL TE MERS ATEN 
Limace agreste. . . 
Limace cendrée. . , 
Lirracella parma. . 
Lrimacella concava. 
Limacella oblique. 
Pc 6 RE Le 

Linaxr:ater. :2%°% 


Limax agrestis, . . 


Limax antiquorurm. 


Limax cinereus.. . 
Liimax hortensis, . 
Limazx maximus,, 
Liax rufuss 


Limax succinceus, . 


LIMACINES. . . 


Lirnineus auricularius. 


Lirnneus elongatus. 


Lirnneus slutinosus. . 


Linineus runutus.. 
Linreus ovalus.., 
Lirnneus palustris. 
Limneus pereser. . 
Limneus stagnalis. 
Livrée (la): 5% 
Luisante (la): . . 
LYMNACES : ,:. 


 ÉYAMMREAL 0, MOSS 


Lymnæa auricularia, 
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Lymnæa gingivata. . . 


Lymuæa glutinosa. . 


Lymnæa leucostoma. . 


Lymnæa minuta. 
Lymnæa ovata.. 
Lymnæa palustris. . 
Lymnæa peregra. . 
Lymnæa stagnalis. . 
Lymunæa truncatula. 
Lynn... . . 
 Lymnée des marais. 
Lymnée gencivée. 
Jymnée glutineuse. 
Lymnée leucostome. 
Lymnée ovale. 
Lymnée pelite. . 
Lymnée stagnale. 


Lymnée ironcatulée. . 


Lymnée ventrue. 
Lymnée voyageuse. 
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MAILLOT. 


Maillot des mousses. . 


Maillot fragile. . 
Maillot ombiliqué. . 


Moule des rivières (la). . 


CNTULETIE RUE 


-Mulette des peintres. 


| Mulette littorale. 
Mhulette obtuse.. 
Mya pictorum. . 
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verre piseinalis. . 73 
: 6 Nerita pusilla. : 73 
AU Nerita civipara. 70 
’ + Nérite des rivières (la). . 76 
£ NErIUINA. . STE 
+ 05 Néritina fluviatilis.. . . 75 
+ 60 NériTINE. 02 50e 75 
10e Néritine fluviatile. . : 25 
Nompareille (la). . DE 
64 | 
59 0. 
. 61 | 
OTIDÉS. . 76 
P. 
. 36 
. 37 PALuDINA. . : 15109 
. 38 Paludina achatina.. 71 
37 Paludina Ferussina. . 68 
84 Paludina impura. ., 09 
. 82 Paludina similis. TANT R 
. 84 Paludina vivipara., . . 70 
. 83 Pazunixe. ; 68 
. 83 Paludine agathe. . UE 
. 84 Paludime de Férnssac.. . 68 


TABLE. 99 
Paludine impure. . 69 Planorbe cloisonné. 259 
Paludine semblable. 72 Planorbe comprimé. - 49 
Paludine vivipare. . + 70 Planorbe contourné. , . 48 
Patella cornea. + 77 Planorbe corné.. . 4% 
Patella fluviatilis. . 77 Planorbe dentelé. . 551 
Patella lacustris. .« 78 Planorbe entortillé. . , 45 
PECTINIBRANCHES... 67 Planorbe hispide. . . . 46 
Petit barillet (le). . + 97 Planorbe leucostome. . . 47 


Petit buccin (lc). . 
Petite operculée aquatique 
(NS MEME ARE + 69 
Petis planorbe à cinq spi- 
rales rondes ( le). . 47 
Petit planorbe à six spt- 
rales rondes (le) . .45 
Petit ruban (le). « 23 
Petite striée (la)... . . 27 
PAS ENST, 09 
Physaaeutas . .:,. , 55 
00 
04 
BANSE MEN ee 2 ce 09 
Physe aïgue. . . Et 00 
Physe des FREE. 55 
Physe des mousses. . , 5/ 
ÉLANORBES 0 2. 43 
Planorbe à quatre spi- 
rales à arète (le). . . 49 


Physa fontinalis. . . 
Physa hypnorum. . 


Planorbe à six spirales 
. LB 
Planorbe à trois spirales 
. 50 
49 


G'artie (le ie + 


à arèle (le). . 
Planorhe carèné. . 


Planorbe luisant. . . . 52 
Planorbe ombiliqué. . . 50 
Planorbe spirorbe. . . . 46 
Planorbe tuilé. . 2:51 
Planorbe velouté (le). . 46 
PLANORBIS. . . 43 
Planorbis acutus, . 49 
Planorbis albus. . 46 
Planorbis bulla. ., . 56 
Planorbis carinatus. 79 
Planorbis clausulaius. . . 59 


Planorbis complanatus50-52 
Planorbis compressus. . 49 
Planorbis contortns, . 45 
Planorbis corneus. , . . 44 
Planorbis cristatus.. . Di 
Planorbis hispidus.. . . 46 
Planorbis imbricatus. . . 51 
Planorbis leucostoma. . . 47 


Planorbis marginatus. . 50 
Planorbis nitidus. . . 52 
Plonorbis nitidus. . + 53 
Planorbis obvolutus. . . 28 
Planorbis purpura. , : 44 


Planorbis rotundatus ?. . L7 
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Planorbis spirorbis. . . 46 
Planorbis turrilus. … + 54 
Planorbis umibilcatus.. + 50 
Planorbis villosus.… + + 46 
Planorbis vortex. …. + + 48 
Planorbis vortex. , . 17-149 
Porie-Plumet (le). . . 73 
PULMOBRANCIHES IN- 
OPERCULÉS. . . . 2 
PUÜULMOBRANCHES O- 
PERCULÉS. … … 65 
DUPA D net ts 56 
Pupa anii-verligo. » . . 411 
Pupa rails. (0, 000 
Pupa marginata. « + , 31 
Pupa muscorum. +. . +37 
Pupa pyemæa.s. », + + 39 
Pupa umbilicata. s + + 37 
Pupa ventsos..s 22, em 40 


R. 
Radis (le SC "S9 


S. 


SCUTIBRANCHES.. . 76 
SUBMYTILACEÉS. , . 80 
SUCCINEA SL. ENT 0e DCR 
Succinea amphibia, . . 10 
Succinea oblonga. .« , . 11 


T, 


Tellina amnica. , + ; 89 


Tellina cornede. 


Tellina lacustriss + + 
Tellina rivales « ° , CR 
TESTACEI LA Le 


Tesiacella europæa. 
Testacella haliotidea. . 
L'ESTACEULES EL 1105 te 


Testacelle OLMIEr, enr 
Testaccllus haliotideus. 


Transparente (la). 


TROCIHOIDÉS. . . 


TUBRBINÉS.: … 2 e 
Torboictislasa. te: > 
Tuibo elezans, + 
Turbo nruscoruns » + 
Turbo rnautiieus. 
Turbo perversuss «+ » 


U. 


No ere ere 
Unio baitivas © ce 
Unio fittoralis. .« 
Unio pictorum, , + »« 
Unio subtetragona. 


V, 


VALVATA. 

V’alvata crisiala. , 
Valvata piscinalis. . 
Valvala planorbis. . . 
VALVÉE.. 
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Valvée piscinale. . . 
Valvée planorbe. . 
FVelourée (la). . 
Veloutée à bouche trian 
gulaïre (la)... 
Verrico. 
Vertigo anti-vertigo. . 
Vertigo pusilla. . 
Vertigo pygmæ. . . 
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Vertiso septermdentata. 
Vertiga très pelit.…. 
Vigneron (le). . 
MÉBRINA. nee 
Vitrina pellucida. . 
Virmine.. 

Vitrine trar parente.. 
Vivipare à bandes ( la), 
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Page 30, ligne 20, au lieu de AGaTiE, lisez : AGATHINE. 
—— 37, —— 1.7, au lieu de ombilicata, lis. umbilicata. 


— /2,—— 16, transportez le n.° 12, au nom du genre 
CARYCHIE, 


EXPLICATION DES FIGURES 
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DE LA PLANCHE PREMIÈRE. 


Embryon de la Cyclas rivicola , de grandeur 
HAUTE RAS RCE EC 

La même grossie à la loupe, présentant 
la valve gauche. 

La même grossie, présentant la charnière. 

La même, présentant l’intérieur des deux 
valves. 

Suceinea oblonga, variété B, opaca, de 
crardeurnaturelle. 

La même, grossie à la loupe. 

La même, grossie à la loupe du côté de 
l'ouverture. 

Lymneœa gingivata, de grandeur naturelle, 

La mème , grossie à la loupe. 

La même grossie à la loupe, du côté de 
l'ouverture , montrant son bourrelet 
blanc. 


Page, 


87 


41 


ES 


egrand seulr, 


ZZ. 


EXPLICATION DES FIGURES 


DE LA PLANCHE DEUXIÈME. 


Lymnœa truncatula de grandeur naturelle. 6/4 

La même, grossie à la loupe, presentant 
l'ouverture. 

La même, grossie à loupe , du côté opposé. 

Clausilia dubia, variété B, énflata, de 
erandenrnaturelle PER NC 07 

La même, grossie à la loupe, présentant 
l’ouverture. 

La même, grossie à la loupe , du côté opposé. 
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